
Rome à la velile des «Jeux olympiques

Un coup ti ©eil en arnere

Il faut , croyons-nous, faire la part
des choses. Les Jeux Olympiques, qui
auront lieu du 25 aoùt au 11 septembre,
et qu 'ici on appello « Les Jeux de la
XVIIe Olympiade », seron t sans doute
une réussite, mais il sera inévitable que
leur organisation susciterà des critiques.
La perfection n 'est pas de ce monde.
Une chose est eertaine : Rome a fait
un effort considérable, mais aurait-on
pu faire davantage ? On ne sera en me-
sure de donner une réponse à cette
question qu'après l'événement.

Plus 'de 60 milliards de lires ont été
dépenses pour la préparation de cette
manifestation, qui interesse les sportifs
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Après quelques bonnes secousses,
nous voici dans une tranquillité pro-
visoire, à nous demander quel sera
le prétexte de la prochaine crise. Ac-
ceptons ce léger apaisement comme
il nous vient : c'est toujours autant
de gagner. Et puisque l'immediate
actualité ne donne, pour l'instant,
pas trop de souci, nous pouvons sai-
sir l'occasion de faire, à propos de
circonstances récentes, quelques ré-
flexions.

Une fois encore, c'est de M.
Khrouchtchev qu'il s'agit, puisqu'il
vien t à nouveau de tenir la vedette.
A voir son ròle en des affaires plus
ou moins dangereuses, que pouvons-
nous déduire touchant ses méthodes
et plus encore touchant leur effica-
cité ?

Lorsque le maitre du monde so-
viétique regarde un globe terrestre,
il constate, comme chacun peut le
faire, que l'univers communiste for-
me un seul bloc, de Magdebourg à
Shanghai dans la longueur, du Ton-
kin au Póle Nord dans la hauteur.
Ce bloc tend à se dilater, à s'an-
nexer d'autres pays, où les partis
communistes, avec toutes leurs suo-
cursales, forment autant d'avant-
gardes.

Trois organisations politiques et
militaires ont pour objet de contenir
la poussée soviétique : Eu Europe,
le Pacte Atlantique ; au Moyen-
Orient, le pacte appelé à l'origine
Pacte de Bagdad ; en Extrème-
Orient, le SATO, doni, l'Australie
forme 'le pivot, et don t les positions
avaneées sont la Corée du Sud , For-
mose, iles Philippines, la Tha 'ilan'de.
Chacune de ces organisations est
^omplétée par des allianees particu-
lières. Toutes les trois ne doivent
leur solidité qu 'à la participation des
Etats-Unis, ou à leur appui. Par
conséquent, de tous les còtés, M.
Khrouchtchev se heurte à des coali-
bions, ce -qui est dWUeurs moins gè-
nant  qu 'on ne croit. En effet, les
Etats-Unis montrent une tendance
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Les Italiens sont divisés en deux camps : les uns font mentre d'un optimisme à toute épreuve et affirment que
Ics Jeux Olympiques obtiendront un immense succès, aussi bien sur le pian touristique que sur le pian sportif. Les
autres, en revanche, voient tout en noir : ils croient savoir que, contrairement aux bruits qui courent, de nombreuses
chambres dans Ies hótels sont encore à disposition ; plus de deux millions de billets pour Ics diverses manifestations
n'avaient pas été vendus au milieu de juillet, ce qui est un mauvais signe ; le trafic sera chaotique et Ies embouteilla-
ges se succéderont du matin au soir.

du monde entier. Comme toujours, les
Italiens sont en retard : la ville ressem-
ble à un vaste chantier et on achève
les derniers travaux 'dans une atmos-
phère de fièvre et de nervosité. Quelque
quatre mille ouvriers sont encore à

: , ; ¦ !
¦ 

: ¦ . y ¦ ,,¦ ¦¦¦¦ HìIIIIìIII IIIIIìIIIIIìIIIIIIII iiiii;iiiHiiiiiiii:iiii:i!iiii!!i.!iii ;iiiiiiiiiiii:i ::: :• ¦:¦. ¦

naturelle à s'opposer entre eux. Il
faut , pour les grouper, une contrain-
te extérieure, en general un péri!
commune qui se montre plus fort
que les rivalités. Le péri! dissipé,
l'union se défait presque toujours
d'elle-mème ; voilà pourquoi, sur la
fin d'une guerre, les vainqueurs ne
songent qu'à repreridre leur liberté,
I'alliance qui les unissait perdant sa
raison d'ètre dès l'instant où suc-
combe l'ennemi commun.

En temps de paix , ou de guerre
froide , le déclenchement de crises
périodiques, les menaces militaires
sont, pour celui qui en use, d'un
nauvais effet, car elles renforcent
les coalitions, en les faisant paraitre
nécessaires. Plus on menacé et plus
les autres se groupent. C'est pour-
juoi on ne peut s'empècher de juger
maladroite la politique de M. Khrou-
L-htchev à 'l'égard de l'Occident. Voici
dix ans efe plus que la diplomatie
russe a pour objectif de dissoudre
l'Alliance Atlantique, ou tout au
moins de la rendre inefficace. Le

l'ouvrage 'dans les divers stades, et nom-
breux sont ceux qui travaillent de nuit.
On croit au miracle : tout sera termine
au dernier moment. Les habitants 'de ce
pays n'ont-ils pas le genie de l'improvi-
sation ?

moyen unique, et décisif , serait de
convaincre les gouvernements euro-
péens que l'impérialisme soviétique
est une pure creation de la propa-
gande adverse ; mais pour cela, il
faudrait des actes, et non seulement
des déclarations. L'évacuation des
pays satellites, un certain assouplis-
semen't de leur regime provoquerait
sans aucun doute l'écroulement de
l'Alliance Atlantique, et le retour de
l'Occident à l'état de vide militaire.
Or cette ailiance qui pouvait se dis-
soudre par la persuasion, la recente
crise parait l'avoir cons'Olidée. L'é-
preuve de force portait avant tout
contre la Belgique, promue pour la
circonstance au rang d'agresseur im-
perialiste, et qu'on rnèwagait tì'une
intervention directe au Congo, et
d'autres mesures non précisées. Or
que s'est-il passa ? Les Etats-Unis
ont tenu bon , les gouvernements de
Londres, Paris et Bonn ont pris fer-
mement le parti de leur allié. Pour
les Belges, l'alliance se révè-le
:< payante » ; ils parent a la menacé,
st si leurs troupes quittent le Con-
go, les Soviets n 'y envoient pas les
leurs. M. Khrouchtchev, pour l'ins-
tant , perd la partie. De mème pour
l'incident que suiscite l'affaire d'un
bombardier américain, abattu , si on
?n croit 'la thèse russe, en vue des
;òtes soviétiques. Voici peu de temps,
le maréchal Malinowski, ministre de
la guerre, annonpait que toute base
3'où partirai! un avion américain
violant le territoire soviétique serait
détruite sans avertissement par le
moyen 'de fusées. Il n 'en est pas
question pour l'aérodrome britanni-
que d'où le bombardier a pris son
voi . Faire entendre des menaces et
ne pas les exécuter à la première
accasion , c'est là un moyen d'accroì-
fcre la tension internationale, ct par
conséquent de resserrer Ics coali-
tions, touit en faisont douter de ses
paroles et de ses intentions. La poli-
tique, la vraie, c'est tout autre
chose.

Michel Cam piche.

LES STADES :
DES CIIEFS-D'tEUVRE

Tout le monde est unanime pour re-
connaitre que les stades, bàtiments et
piscines où se dérouleront les compé-
titions sont des chefs-d'ceuvre. Les Ita-
liens, sous la chemise desquels bat tou-
jour s un coeur d'architeete ou de ma-
con, ont construit. pour le sport des
édifices qui ont des allures de temples.

Fallait-il centraliser ou décentrali-
ser ? On a opté pour la seconde solu-
tion. Deux « zones sportives » ont été
créées, l une au nord, l'autre au sud de
la ville. La première se trouve non loin
du Forum italique, que Mussolini avait
rendu célèbre, sur la Via Flaminia. C'est
là que l'on découvre le merveilleux sta-
de olympique'conQu par Pier-Luigi Ner-
vi , un 'des meilleurs architect.es de notre
temps. Il est également l'auteur du pa-
lais des sports, qui se dresse à l'EUR :
il a 122 mètres de diamètre, la coupole
(que ne soutient aucun pilier d'appui) a
une hauteur de 32 m. 50, et 16 000 spec-
tateurs peuvent y prendre place.

Qu'est-ce que l'EUR (pron. : éour) ?
Ces initiales signifient Exposition uni-
verselle de Rome, exposition qui tìevait
avoir lieu en 1942, mais qui dut étre
renvoyée aux ealeades fascistes à cause
de la guerre. Jusqu'il y a cinq ans, ce
quartier, à une dizaine de kilomètres au
sud de Rome, était quasiment déserti-
que. Une véritable ville y a surgi depuis
lors ; les prix des terrains sont montés
cn flèche. A coté du palais des sports ,
on y trouve la piscine des roses, ainsi
que d'ex'traordlnaire vélodrome, inau-
guré il y a quelques semaines : la piste,
de bois doussié (du Cameroun), est lon-
gue de 400 mètres et a une largu'eur
constante de 7 m. 50.

La Rome antique n'a pas été oubliée.
On a eu l'heureuse idée d'organiser un
certain nombre de compétitions aux
thermes de Caracolla et à la basilique
de Maxence. Quel cadre parfait que ces
« vieilles pierres qui parlent » ! La pré-
sence de siècles prestigieux est ainsi
assurée pour les « jeux » de 1960.

LE VILLAGE OLYMPIQUE
Les athlètes de 86 nations qui vien-

dront se mesurer à Rome logeront tous
dans le « village oìympique », construit
près de l'Acqua acetosa. Il a été créé
spécialemen t pour la circonstance et,
plus tard , des fonctionnaires de l'Eta t
s'y insta'lleront. Les 6 782 hommes se-
ront séparés des 781 femmes par une
sorte de rideau de fer , comme le veut
le règlement oìympique. Mais, d'ores et
déjà, des problèmes se posent : on a
remarqué que , d'un viaduc proche, on
a une vue excellente sur les chambres
réservées aux dames, et de jeunes Ita-
liens, toujours à l'affùt  quand il s'agit

du beau sexe, se préparaient déjà à
organiser des sérénades. Résultat : il
sera interdir de s'arrèter sur le viaduc,
cette in'terdiction valant pour les pié-
tons...

Le village aura son maire en la per-
sonne du colonel Giuseppe Fabre, des
troupes alpines. Il comptera dix restau-
rante, dont un sera ouvert 24 heures sur
24. On y offrirà quelque 300 plats diffe-
rente, de quoi contenter tout le monde.
Dans le bar, il sera interdit de consom-
mer des boissons alcooliques, aussi les
Francais orit-ils pris des tìisposition's
pour avoir des provisions de vin, et les
Bellges des réserves de bière. Les An-
glais font confiance, sur ce point, aux
Italiens ; en revanche, ils apporteron t
de Grantìe-Brelagne du fourrage pour
leurs chevaux.

On vient de s'apercevoir que, dans le
village oìympique, il n'y a qu'une salle
de bain pour dix athlètes, ce qui est
fort peu. Mais il est trop tard pour
y remédier.

DÉFENSE DE SE MARIER
Aux Jeux Olympiques de 1956, quel-

que 150 000 touristes étaient accourus
à Melbourne. Pour Rome, ce chiffre
devra ètre doublé, pense-t-on. Il y au-
ra donc en tout cas 300 000 personnes,
qui viendron't s'ajouter aux deux mil-
lions d'habitants que compte la ville.

Pour assurer leur sécurité, les forces
de police locales seront insuffisantes,
aussi seront-elles presque doufolées. Au-
cun agent n'obtiendra de congé pendant
les Jeux , et ceux qui voulaient se ma-
rier à ce moment-là ont été priés de
renvoyer à plus tard la cérémonie nup-
tiale.

Le terrain sera favorable pour les
pick-pocket, qui ne manqueront pas de
se donner rendez-vous à Rome. D'ores
et déjà , des mesures ont été prises
pour prevenir leurs activités. La police
possedè la liste des spécialistes interna-
tionaux et renforcera son contròle à la
frontière. '

L'armée italienne sera aussi mise à
contribution. C'est à elle qu 'a été con-
fiée la tàche d'assurer les transports
des athlètes. Le grand chef est le major
Sergio Taviani, qui a 1300 véhicules
à sa disposition.

Des « accompagnatrices », charmantes
jeune s filles de la bonne société romai-
ne, guideront les sportifs dans la ville.
Les unes parlent le frangais et l'angiais,
les autres l'a^Lemand 

et 
l'espagnol, d'au-

tres le russe, le chinois ou les divers
dialectes africains.

Des installations perfectionnées ont
été mises au point pour les tranmis-
sions : les reporters radiophoniques et
les journalistes auront ainsi leur travail
facilité. Ils seront tìes milliers. Un
quotidien de Stockholm, par exemple,
enverra à Rome une équipe de vingt
rédacteurs et techniciens !

Ceux qui ne pourront pas se déplacer
verron t le spectacle dans un fauteuil.
Les « jeux » seront visitai es à la téle-
vision quasiment dans le monde entier,
en Europe dans seize pays.

(ò suivre)
Jacques Ferrier.

LA VOITURE-TEMOIN :

Automobilistes, un ceil vous regarde
La France vient de doler sa police de route de nouvelles unités, les voitures-

-cmoins , qui permettent aux patrouilles d'établir à coup sur la vitesse à la-
melle circulent les usagers des routes nationales et de dresser contravention
<ians les cas délictueux.

Les accidents mortels sur la route soni
deuenus légion et les autorités comp é-
tentes de chaque pay s  luttent de toutes
leurs force s pour endiguer ce mal terri-
Hant qui cndeuille inexorablement cha-
Q'ie week-end et dont la relation empiii
régulièrement une page de tous les
Viotidiens.

La route sanglante  ! Maladie  qui prend
ies proportion s d 'epidemie en raison de
l'augmentation incessante de la circula-
tion et du nombre d'usagers ! Le coùt
unnuel des hécatombes qui se sont pro-
iuites sur les routes frangaises a été
estinte à p lus  de 2 milliards de nouveaux
Irancs.

En collaboration aree les associations
°u clubs d'automobilis.es, Jes seri'ices
tompétents crédit  campagne sur cani -
Pigne et ne negligat i aucun moyen
Publicilaire pour f r a p p a r  l imagination
ies conducteurs et inciter chacun d 'eux
a renouDcler de prudence lorsqu 'ils sont
"u rolant .

Lors des accidente, une enquète très
P°ussée déterniine exactement le degré

de responsabilità du f a u t x f  et st igmate
vigoureusement les manqueinents aux
précautions d' usage ou les imprudences
commises par les chau f fa rds .  Et la jus-
tice , implacable et sevère , suit son cours
et- chàtie durement les coupables.

Tou te fo i s , le mal est dé jà  accompli , et
pour un automobiliste putt i (et qui d' ail-
leurs risque de récidiver quelque temps
après) ,  combien de f o u s  dangereux , d'as-
sassins en puissance , se ruent sur la rou-
te à tombeau ouvert , c'est le cas de le
dire, ct lancent leur bolide entre la
Mort  et la Chance , puisant largement
dans celle-ci et f rò lan t  celle-là à chaque
virage...

Aussi des contróle s de plus en plus
sévères se mt t l t ip l ien t  et notre voisine
vient de fa i r e  un nouveau pas en avant
avec ses voi tures-témoins qui enregis-
trent la rilesse d laquelle roulent les
conducteurs et les nombreuses fau t e s  qui
immanqxiablcment , ont lieu en f i n  de
sanante , lorsque la limite est f i x é e  à
80 kmlheure.

Attention dotte, automobilistes suisses

qui allez passer vos vacances sur la Còte
d'Azur ou vous rendez à Par is pour une
a f f a i r e  urgente : ne dépassez pa s les li-
mites permises ! Vous risquez à chaque
instant de vous faire  rejoindre par une
voiture noire et grise dont les occupants
vous adjoindront de stopper et vous
dresseront un procès-verbal de contra-
vention , (à régler immédiatement d' ail-
leurs). Mieu.r encore, si vous roulez à
une vitesse normale derrière une voltu-
re anodine qui accélère insensiblement
son allure pour dépasser bientòt le chi f-
f r e  fa t id ique, gardez-vous bien de sui-
vre machinalement son allure et tom-
ber ainsi dans le p iège subti l  tendu par
Pandore motorisé. Vous n'en auriez que
plus de regrets de vous ètre laissés ain-
si berner.

CARREL.

Les prisonniers étaient les plus forts...
En Israel , un concours d'horticulture

a été gagné par les détenus de la prison
de Tel-Aviv qui ont réussi à faire pous-
ser des violettes blanches et des bou-
tons d'or rouges et violets.

Dróle de mentalité !
'¦
¦ Les meilleurs activistes sont ceux qui

avant  mème d'avoir écoute jusqu 'au bout
un discours ou une nouvelle disposition.
sautent sur leurs jambes et crient : Bra-
vo ! C'est juste ! Nous sommes entière-
ment d'accord ! _ (de Radio Budapest).

wmin eìoiisera-l-elle Lord Olili ?

nombreuses dans maintes entreprises industrielles.
Lord O'Neill est passe par les meilleures écoles du Royaume-Uni. Il

a choisi la carrière des armes et est lieutenant de l'armée britannique.

Tout l'intérét de la Grande-Bretagne
est concentré sur la charmante prin-
cesse Alexandre de Kent , f iancée d' ail-
leurs à maintes et maintes reprises par
l' opinion publique.

Cette fo is-c i , l' a f f a i r e  semble beau-
coup plus sérieuse et l'annonce des
f iangai l l es  serait imminente ; il y a déjà
longtemps , dit-on, qu 'elle aurait pu ètre
fa i te  mais on avait retenu plu s oppor-
tun d'annoncer en premier lieu celles
de sa cousine germaine, Margaret , son
ainée de sept ans. On a beaucoup ap-
précié , en Angleterre , Vef facement  de
la jeune f i l l e  devant sa cousine . Main-
tenant , la reine Elizabeth est prèt e à
donner son « nulla osta ».

Car si lord O'Neill n'est pas de sang
royal , il n'en appartieni pas moins à
la meilleure aristocratie irlandaise , et
rien ne s'oppose en e f f e t  à son mariage
avec Alexandra de Kent. Il  a vingt-six
ans, il est sympathique , riche et , dit-on ,
for t  cultivé. C'est en 1944 , à la mort de
son pére , qu 'il hérita du titre , outre ses
vastes domaines de l'iriande du Nord ,
du Leicestershire et ses actions for t
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1 A R D ON
HALLE POPULAIRE — Samedi 30 juillet 1960

| GRAND BAL
$ Orchestre « Ricardo » j

# Bar — Cantine
_ ,._ . ..- ¦ . . .  . p

1 |
1 )ÉS ?PCJ iW5i •'• H

Dimanche 31 juillet 1960, au « PARC DES SPORTS »

I GRAND TOURNOI |
avec les équipes de Fully I — Monthey II — Vétroz I —
Ardon I

• CANTINE — BAR — TOMBOLA |
| i
p i!
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Une adres_>e à retenir
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Cario BALZACCHI

Angle rue Lausanne -
rue St-Théodule

TOUT POUR
BEBÉ

V |̂M
OG

U -R.IE

4, rue dc Lausanne

Envois partout au dehors

Tel. 2 13 61

A vendre

raboteuse
universelle Olma avec
tous . les accessoires.
Prix intéressant.

S'adr. i pur écrit sous
chiffre P 10158 S, à Pu-

blicitas , Sion.
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CITRON , FRAMBOISE
GRAPE-FRUIT, GRANGE
ANANAS , ABRICOT

8 i

TDtiittì1 '

I 

AMEUBLE MENT
COMPLET

pour

fr. ioo
seulement à la livraison et
36 mensualités de Fr. 39.—

TROUSSEAU COMPLET 89 pièces
acp le Fr. 35.— et 36 mensualités de Fr. 15.— j

TINGUELY
AMEUBLEMENTS BULLE/Fbg

Route de Riaz Tél. (029) 2 75 18 - 2 81 29

P 13-38 B

A vendre aux Mayens
de Sion environ 6000 Important commerce de la place de Sion
m2 de engagé

terrain chauffeur
avec grange-chalet , ac-
cès direct à la route. Entrée ler septembre.
Ecrire sous chiffre P ,
lOlf.O S, ù Publicitas , Faire offres écrites sous chiffre P 122-14 S, j
Sion. i. Pulilicitas, Siort. . . —  - - . -  — —

toujours oppreciee
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EDITORIAL

DES BIJOUX ET DES OISEAUX...
... ET DES FEMMES

Sur le revers d'un tailleur, sur une
ceinture, on place aujourd'hui des bro-
ches à effigies d'oiseaux, finement ou-
vrées et dont parfois la joaillerie évoque
la rutilance des plumages.

On en remarqué notammént de très
prècieuses chez un bijoutier de la place
Venderne : oiseaux de Paradis, perru-
ches, bengalis, au plumage de saphir et
d'émeraude. L'oiseau en bijouterie est
aujourd'hui à la mode.

A vrai dire, il Ta souvent été par épo-
ques et depuis la plus haute antiquité ;
encore que la légèreté de ce motif exige
un travail délicat.

Nous avons connu entre les deux guer-
res, mais datant peut-ètre de la veille
de la première, I'hirondelle fidèle qui
semblait s'abattre assez spécialement sur
le sage corsage des vieiiles demoiselles.
C'est qu'apparemment nous étions trop
jeunes alors, pour avoir assistè à l'en-
gouement premier que dut provoquer
ce motif , à la vérité joli en soi, et tou-
jours renouvelable.

Certes, il est peut-ètre délicat d'offrir
à une dame un bijou en forme d'oiseau :
telle arborera aVéc audace une perru-
che étincelante, s'offenserait peut-ètre
gravement si on la lui offrait sans
qu'elle la demande.

On a note que Michelet poursuivait un
peu les .- mèmes sources d'inspiration
poétique lorsqu'il écrivit la « Femme »
et l'« Oiseau ». Ces affinités de la Fem-
me et de l'Oiseau , des bijoux nouveaux
les soulignent aujourd'hui avec une ai-
mable hardiesse. Pour le poète, le créa-
teur, l'artiste , elles ne sont pas triviales.

Aux motifs traditipnnels, comme la
colombe d'or mystique, la chouette sym-
bole grec de clairvoyante sagesse, la ci-
gogne protectrice du foyer, l'ibis égyp-
tien, I'hirondelle de la fidélité, s'ajoutent

des modèles renouvelés ou exotiques,
colombes de la Paix, flamands roses,
foucans, aras ou cacatoès multicolores.

Quelques fières beautés, relevant le
défi, remettront- elles un jour à l'hon-
neur le paon, auquel des fables ont fait
mauvaise réputation, bien qu'il fut jadis
consacré chez les Romains, à l'épouse
mème du plus grand des dieux ?

Anne LÙSIGNY.

Régalons-nous !
Rougets en papillottes

Préparez les rougets, coupez la na-
geoire, la queue et coupez les ouies. Net-
toyez, retirer les écailles, essuyez soi-
gneusement. Laissez-les mariner dans
un plat creux avec de l'huile d'olive, sei,
poivre, jus de citron , persil et échalot-
tes finement hachés. Au bout d'une heu-
re environ , sans les essuyer, arrosez de
beurre , faites-les cuire sur le gril , à feu
très doux , pendant un quart d'heure.
Servez très chaud , arrosés de leur ma-
rinade.

Cervelles de veau à l'impératrice

Faites dégorger une belle cervelle de
veau , faites-la cuire dans du beurre en
ajoutant du jus de citron. D'autre part ,
dans une poèle, faites braiser quelques
tomates coupées en grog morceaux , dans
une easserole, faites cuire à l'eau salée,
du riz bien lave. Disposez le riz dans
un plat rond et creux. Disposez les mor-
ceaux de tomates sur le bord tout au-
tour , et au milieu sur le riz, mettez la
cervelle coupée en fines tranches. Déco-
rez avec du persil en bouquet.

POUR QUE LES BANANES
NE NOIRC-S-.ENT PAS

Si vous faites une salade de fruits
et désirez que 'les rondelles de bananes
ne noircisesnt pas — ce qui n'est pas
très agréable en effet — il vous suffira,
sitòt coupées de les arroser de jus de
citron ou d'orange.

VIVE LE SPORT, MADAME !

Accroupie, à genou
assise sur le sol

1. Accroupie, les pieds à plat au sol ,
les bras rejetés en arrière, mains
en appai sur un siège stable au-
quel on tourne le dos, d'un e f fo r t
des bras et des épaules , sensibles
dans les omoplates , passer de l' ap-
pui bras f léchis  à l'appui tendu et
continuer les f lexions .
(20 à 40 mouvements).

2. A genou, dégager devant soi un
pie d, le poser à plat au sol devant
soi , le replier en revenant aussi
à la position à genou, procéder de
mème avec l' autre jambe.
(20 à 40 mouvements doubles).

3. Assise sur le sol , jambes croisées
en tailleur , en équilibré sur les
fe sses , ouvrir et allonger en V les
ja mbes décollées du sol , les replier
à chaque nouveau croisement des
ja mbes en tailleur , la jambe qui
croisait (par les chevilles) en-des-
sus passe en-dessous.
(20 a 40 mouvements doubles).

Prof .  GrOsdidier

Les jeunes filles de ma vallèe...

É r ^ K̂-

Charmante robe d'été tìécolletée.
Jeu de larges rayures et impression Sicure sur noir. (Mod. suisse de coton)

... de mes montagnes, de ma ville et de
nos villages...

Elles lisent les revues et les pages fé-
minines, s'attardent avec complaisan-
ce sur les catalogues des grands maga-
sins qui offrent des robes fraiches, jeu-
nes et gracieuses, bàillent d'ennui sur
les descriptions embrouillées des collec-
tions.

Elles admirent les robes dénommées
« cocktail », « d'après-midi », sans trop
d'envie... Il n 'en faut pas trop, quand les
mettraient-elles ? Pour aller au bai ? Ta ,
ta , ta , elles ne seraient pas dans le ton ,
dans les grandes salles ou sur l'herbette
en été.

Et cependant , elles veulent étre com-
me toutes les jeunes filles du monde : à
la mode !

C'est pourquoi elles choisissent dans
les cotonnadès :

— La sage petite robe à bretelles
qu 'elles revètent avec délice pour aller
en ville faire les courses ou muser de-
vant les vitrines , au spectacle le samedi
ou le dimanche, et qu 'elles finissent aux
mayens l'année suivante.

— La robe à décolleté diserei , fleurie
et assortie au chapeau pour les fètes de
la mi-aoùt.

— Les ballerines ou les sandalettes à
talon point trop haut , dont beaucoup
sont en tissu ou combinées tissu et cuir
cette année.

— Les sacs de paille ou de Jone qu 'el-
les ornent de fleurs ou d'un foulard.

— Les ràvissants tabliers s'arretant à
la taille , en coton de teintes variées, les
blouses droites rayées , fendues sur le
coté.

Vous parlerai-je des qualités inégala-
bles du coton , de la multiplicité d'as-

: . ' . '

pects, de dessins et de couleurs ? Non ,
car la petite robe d'été en coton est en-
core plus que pratique, elle est jolie et
elegante !

Simone Volet.

LE JARDIN — MON PLAISIR
2e édition

C'est en 1956 que parut la première édition
de la brochure « Le jardin - mon plaisir ».
Déjà elle est épuisée et vient d'ètre rééditée.
Les editeurs (Schoenenberger S.A., Winter-
thour) n 'ont craint ni peines ni frais pour
remanier complètement l'ouvrage compre-
nant 64 pages et plus de 100 illustrations , et
en faire un petit recueil avantageux de l'hor-
ticulture suisse (Fr. 6,80). La division du
riche matèrici lnstructif en <t Jardins inti-
mes », « Jardins adaptés à la région », « Parcs
privés » et « Jardins de maisons groupées »
démontré que cette brochure peut soutenir
la comparaison avec de grandes publications
d'horticulture. Elle vise en premier ressort
les indications pratiques. C' est pourquoi l'au-
teur du texte , Leon A. Schmon , a ajoute aux
légendes explicatives des photographies les
noms usuels et scientifiques des plantes afin
de faciliter à l'amateur la réalisation des
plantations qu 'il suggère. Qui regarde en dé-
tail les différents thèmes, ne se lasserà pas
de les contempler. Quelle merveille de s'aper-
cevoir que des buissons dépouillés de leurs
feuilles exhalent une réelle beauté en hiver ,
ce que peut signifier pour un jardin l'emploi
de la pierre naturelle , et quels effets peu-
vent ètre obtenus avec des plantes prove-
nant de pays lointains mais adaptées à notre
climat. Quel plaisir de se rendre compte que
le jardin se présente dans toute sa beauté
quand l'homme n 'essaie pas de lui ìmposer
sa volonté mais se contente modestement de
laisser éclore sans contrainte les miracles de
la creation. Celui qui connait l'ouvrage « Ma
baie fleurie », èdite par la mème maison et
redige par le mème auteur , sait que cette
publi cation procure de la joie à tout ami des
fleurs et constitué toujours un cadeau très
apprécié.
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PREMIÈRES INDISCRETIONS
SUR LA MODE DE CET AUTOMNE 1960!

Bientòt nous saurons tout sur la mode automne-hiver 1960-1961, mais les
premières indiscrétions nous permettent d'entrevoir ce que sera la silhouette
féminine :
¦ Tout d'abord , les jupes seront un peu moins courtes, de bien peu, semble-t-il,
de 2 à 3 centimètres. tout a,u plus, mais les genoux seront. cachés.
¦ Les nouveaux mannequins engagés chez les couturiers, nous laissent prévoir
un retour aux allures plutòt sportives.
¦ On nous annoncé une taille plutòt basse et un retour atix blousons.
¦ Enfin , la garde-robe sera, parait-il, d'une extrème légèreté. Les tailleurs, les
manteaux seront montés sans entoilage, sans padding, et tiendront aussi peu de
place, une fois pliés, qué possible.
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En isolani le parfum des papillons
un chimiste allemand a ouvert la voie

à une latte plus efficace
contre les insecfes nuisibles

Le Professeur Butenandt, de l'Institut Max Planck de Biochimie à Munich,
Vient de réussir après vingt ans de travaux à ìsoler le parfum des papillons et
à expliquer sa constitution chimique.

Les gflandes productrices de parfum i plusieurs papillons chinois : ils retrou-
de 500 000 papillons de l' espèce Bom- \ vèrent à une distance de 11 kilomètres
byx Mori avaient ete collectionxxees et
on en a extrait le par fum dans un
mélange d' alcool et d'éther . Après avoir
fa i t  évaporer et purifie r ce mélange ,
il est reste un peu plus de trois gram-
mes d'une matière cireuse qui s'est ré-
vélée ètre un mélange de p lusieurs al-
cools. On a réussi à en isoler le par fum
sous forme cristalline pure.

La synthèse de cette matière, que l'on
réussira tòt ou tard marquera peut -ètre
un tournant dans l'histoire de la lutte
contre les insectes. Aussitòt que l'on
pourra isoler et reconstituer par syn-
thèse de tels parfums , s'ouvrira une
voie nouvelle pour la lutte contre les
insectes nuisibles.

On n'aura qu'à employer des pièges
en se servant de ces parfums pour atti-
rer les màles des espèces nuisibles.
Ensuite, on pourra les anéantir . Les f e -
melles ne pourront plus étre fécondées
et l' espèce .movurra* Nombre d'insectes
nuisibles, notammént aux forets  et aux
arbres fruitiers , réagissent ainsi aux
parfums. Cett e méthode biologique de
la lutte contre les insectes nuisibles se-
rait supérieure aux méthodes chimi-
ques. D'abord , elle ne pourra nutre aux
autres espèces , et ensuite les insectes
ne pourront pas se protéger contre elle.

L'attirance par les parfums joue en
e f f e t  un grand ròle dans le monde des
insectes ; c'est par son parfum que la
fernette du papillon attire les màles. On
avait laissé partir d'un train en marche

le chemin qui menait a la cage de la
fernette. En general , le parfum est e f f i -
cace jusqu 'à une distance de 2 ou 3 ki-
lomètres. Etant donne la quantité infi-
me de parfum , ce phénomène est déjà
extraordinaire.

On avait pensé d'abord que ce « télé-
guidage » pouvait ètre dù à des émis-
sions d'ondes par les insectes. Mais on
ne peut plus guère douter qu'il s'agit de
parfum s car on a trouve des glandes
qui les produisent. Celles-ci fournissent
le parfum mème si on les extrait et on
les isole. On doit donc exclure toute
possibilité d'émissions d'ondes par les
antennes.

Les antennes des papillons n'envoient
pas d' ondes , mais elles sont importantes
en tant que récepteurs, car elles servent
d'organe récepteur aux papillons pour
sentir les parfums. Si on leur coupé les
antennes, ou si on les couvre de vernis,
ils ne peuvent plus sentir le parfum.
Les antennes, des organismes très com-
pliqués, contiennent des cellules sensi-
bles qui réagissent très violemment aux
parfums.

En utilisant des electrodes en verre
très f in  d'un dxamètre d'un millième de
millimètre, on a réussi à examiner cer-
tains groupes de cellules bien définis ,
de sorte que l'on peut constater lesquel-
les parmi les d i f férentes  cellules réa-
gissent.

Peter Erfinger.

LES JEUNES ET LE TABAC,
On voit souvent passer des jeunes Ly- pour s'affirmer (dans le mème esprit les

céens la cigarettes au bec ; on s'en amuse
ou l'on s'en indigne, selon la personne,
les circonstances et l'humeur.

Toutes réflexions futiles ou vaines :
N'y vaut-il pas mieux réfléchir et se de-
mander, lorsque des enfants tendent à
fumer prématurément, si l'usage pre-
coce du tabac ne constitué pas souvent
un test naturel , permettant d'aiguiller
l'action de l'éducateur.

On peut et on doit , je crois, déconseil-
ler fortement, et de bonne heure, l'usage
du tabac aUx jeurtès. Les prohibitions
absolues et non fondées sur des argu-
ments positifs, qui ne manqueront d'ail-
leurs pas, nous paraissent maladroites
ou vaines.

Des arguments hygiéniques, sportifs ,
budgétaires, esthétiques sont à la dis-
position de l'éducateur qui doit attirer
surtout l'attention sur le caractère de
plus en plus tyrannique de toutes les
toxicomanies et illustrer d'exemples ses
exhortations.
Ceci dit , si votre fila ou votre fille pré-

maturément, et surtout régulièrement,
fumé, les méfaits du tabac ne nous sem-
blent ici pas Tunique objet d'intérèt :
nous avons parie de test naturel et voici
ce que nous entendons :
Test sur l'état physique

La cigarette « d habitude » est un do-
ping léger, dont le besoin s'acquiert plus
vite encore que le goùt , parce que cette
inhalation tend à redonner quelque to-
nus physique dans un moment de fati-
gue. Nous avons remarqué, dans notre
jeunesse, que c'étaient les pensionnaires
qui devenaient vite des fumeurs d'habi-
tude, non parce qu 'ils étaient «plus vi-
cieux » mais parce que le regime ali-
mentaire , sans doute assez copieux , mais
mal équilibré , manquait de cette variété
où chaque individu trouve une particu-
lière et sélective subsistance.
Test psychologique

Notre observation sur des « pension*
naires » vaut encore pour les raisonfc
morales. On fumé jeune , déjà par en-
nui et aussi parce que ca fait « homme »,

adolescents se laissent pousser la barbe).
Les adolescents fument enfin — contre
les règlement scolaires — pour manifes-
ter une sorte de révolte sociale, au moins
contre leur condition d'enfant. Or, ces
jeunes gens, qui veulent trop s'affirmer,
le font souvent parce qu 'ils ne sont pas
sùrs d'eux-mèmes.

Conclusion pratique : la cigarette, test
physique, peut étre aussi un test psycho-
logique pour l'éducateur.

Le jeune homme (ou la jeune fille)
cherche à s'affirmer ; la cigarette sert
de « transfert » à .des insatisfactions qui
peuvent étre en partie d'ordre sexuel.

L'éducateur doit se montrer compré-
hensif , aider l'adolescent à s'affirmer
autrement que par ce substitut dérisoire
qu 'est la cigarette.

Il s'attachera surtout à se rendre
compte, si l'habitude de l'excitant taba-
gique ne correspond pas à une croissan-
ce difficile , à un travail mal reparti , à
des carences alimentaires, à l'insuffisan-
ce, ou à l'irrégularité du sommeil.

L'aspect psychologique qui est un do-
maine plus délicat , où le secours appor-
te à l'adolescent — si l'éducateur le juge
nécessaire — devra ètre administré avec
tact , mème qu 'il l'est parfois avec quel-
que rudesse, car l'energie des méthodes
est parfois bien supportée, si elle mé-
nage quand mème l'affectivité profonde
des gens.

J. J. Guyon.

LISTE DES CAMPS SUISSES 1900
La liste des camps de la Fédération suisse

de camping et de caravanning vient de sor-
tir de la presse, ous sa nouvelle présentation
— avec couverture bleue — elle constitué
un indicatif très utile pour le campeur. La
liste des places de camping permet de
trouver la vraie place pour le week-end et
les vacances.

Toutes les places mentionnées ont été eon-
tròlées par des connaisseurs avant l'impres-
sion ; les renseignements sont donc absolu-
ment sùrs. La liste s'est encore agrandie ,
sans nuire à son format pratique et ne
contieni pas moins de 30 nouvelles places
de camping suisses et quelques étrangères,
pernii lèsquellès celles dés environs de Ro-
me sont d' une importance considérable en
cette année des olympiades.

M A C H I N E S  A L A V E R
t o uj o u r s  à l' a v a n t

PRIMUS ELIDA S.A.
Binningen près Bàie



FORD ANGLIA
H Jouez gagnant... Roulez content...
fi 5/41 ch— 4 vitesses— mm Consommation : moins de 7 litres aux ioo km

FORD (SUISSE) Plus de 200 agences FORD en Suisse

a av fermèe
du ler au 11 aoùt inclus

Nous livrons directement de notre grand
dépòt
. mobiliers neufs de quaiité e

excellente fabrication suisse
de conception individuelle ainsi que meu-
bles rembourrés et literies de Ire quaii-
té . de nos propres ateliers , à des prix
étonnamment avantageux! Plus de IODI )
menuisiers . architectes et revendeurs sont
nos clients.

Le mobilier complet
le plus avantageux de

Suisse
Les fiancés exigeants . ayant prevu poni
leur ameublement un budget de Fr. 4000.—
a 5000.—. sont agreablement surpris de
pouvoir acquérir . pour Fr. 2490.— déjà ,
un mobilier complet «3 pièces» , prit à
Sire hablté , très élégant et j udicieusement
compose Toute comparaison le prouve:
J_P?- aucun autre ameublement

complet de cette classe de
prix ne vous offre autant
d'avantages!

0ù que vous habitiez . Il vaut la peine de
visitor l'exposition Pfister la plus picche ,
elle vous présente un choix incomparable
et des avantages uniques!

Le plus beau et le plus riche

Mobilier «3 pièces»
complet, offert en Suisse a un prix aussi
intéressant:

Magnifique chambre à coucher
2 lits . disciètement patinés, lits élégam-
ment galbés . armoire très spacieuse avec
ravissantes ferrures laiton . commode-coif-
feuse pratique avec grand miroir . Y com-
pris merle de qualità «PEERLESS» ré-
giable . matelas à ressorts (10 ans de ga-
rantie ) avec couché isolante, couvre-llti à
volanti richeinent piqué , plafonnler et 2
ravissantes lampes de chevet assorties,
élégant tour de Ut 3 plàcet , laine , tissé.

Salon moderne
comprenant un très confortable ensemble
rembourré 3 plàcet , recouvert d' un beau
tlttu laine traité anti-mites (sur demande .
avec canapé-lit . sans supplementi guéri-
don originai , élégant lampada!. e à 3 bran-
ches y compris jolis réflecteurs mobiles,
magnifique tapis de milieu tltté, env.
300x200 cm. quaiité laine . dessins mo-
dernes.
• Belle salle a manger •

composée d' un vaisselier moderne.spacieux ,
ébénisterie suisse. tiroir à couverts gami ,
services argentei . 24 plàcet , elegante
table à rallonget ct 4 belles chaltet gal-
bées confortables.
Prix global de ce magnifique et riche mo-
bilier «3 pièces» de quaiité . 10 ans de
ja rantie , livré fran-
co domicili: et en - t% M tiBa\tièrement installa , _r / lU9! __¦tout compris . L*tDU»seulement Fr. *¦ M mW mW9

comptant ou à crédit au total Fr. 2920.—,
payable moyennant acompte de Fr. 250.—
et 36 mensualités de Fr. '75.—. En outre ,
vous pourrez réaliscr une economie pou-
vant s'élever j usqu 'à 10 % ou moyen du
«Pian d' achat Plister» si apprètti.
Actuellement exposé et livrable
immédiatement! Vente excluslve

pour toute la Suisse!
Chaque ensemble de cet ameublement peut
ètre obtenu séparément à pr ix très avan-
tageux , échangé conile des modèles de
mèmes prix ou déduil du prix d' achat
ME" Grand choix de mobiliers completi

-2 et 3 pièces- dèi 1345.—. 1980.— etc.
j u squ 'à 7900.—. Sur demande garde-mcu-
bles gratuli de longue durée avec assuran-
ces. Remboursement du billet CFF ou plein
d'esience gratult pour tout achat dès Fr.
500.—. Livraison tranco domicile avec ca-
mions modernes . directement de notre
fabrique à Suhr . t

NOMll' Service-entretien gratuli
Nos clientes en sont enchantées!

* Li maison di confinici dislimlllit lulssit:

Pfister AmeublementsS.A
Lausanne Montchoisi 5

Tel. (021) 26 06 66
Ouvert tous Ics jou rs sans inteiru ption
dès 8 à 18 h 30. samedi jusqu 'à 17 h. Sur
demande ct sans engagement scrive-auto-
mobile gratuli depuis votre domicile.
Prix étonnamment avantageux grace à
notre Important chiffre d' affaires . Livrai-
son dlrecte de notre grand dépàt à re-
vendeurs . hótels . pernioni et prive» . —
Profltez-en voui aussi!

P A II P lì M A complète!' et à envoyer
U II U r U il ¦-, pfister - Ameublements
S.A . Lausanne . Montchoisi 5. Envoyez-moi
graluitemen t et sans engagement votre
dernier prospectu s en couleurs avec Ies
propositions les plus intéressante! de
mobiliers complets .

Nom:

Pienoni

Rue/No

Localité: 8
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SOCIETE D'ARBORICULTURE
ET CIDRERIE DE GUIN

Tél. (037) 4 32 87

Dépositaire :
Bonvin Cyrille, Sion. Tél. 2 16 48

Entreprise generale de construction de
Lausanne cherche un

dessinateur-métreur
tous corps d'état , de grande expérience.
Faire offres complètes avec curriculum vi-
tae , photo, date possible d'entrée en fonc-
tions , prétentions dc salaire sous chiffre
I». C. 61267 L, à Publicitas Lausanne.

POUR VOS EXCURSIONS
A L'ÉTRANGER

N'omettez pas de vous pour-
voir en argent du pays où
vous vous rendez. Effectuez
votre change aux meilleures
conditions en recourant aux

17.30

17.45

MAYENS DE LA DZOUR / SAVIÈSE

Café Bellevue
Samedi 30 ju i l le t  et dimanche 31 juillet

BAL D'INAUGURATION
Lundi :

BAL DU ter AOUT

I \m^\ \

si frais
si léger

Imprimerle GESSL ER

Entreprise valaisanne de terrassement
transports et graviére cherche

mecamcien
pour entretien de ses machines et installa-
tici Place d'avenir.
Faire offres avec références et curriculum
vitae sous chi f f re  P 10129 S, à Publicitas,
Sion.



vers un retentissant Sierre-Montana
Friand de plaies et de bosses, de pe-

tarades et d'émotions spectaculaires, le
public valaisan n'est pourtant guère
gate en matière de sport motorisé !
Gràce a la belle et combien courageu-
se initiative de la section valaisanne
de l'Automobile-Club de Suisse, cette
lacune sera entièrement comblée les
samedi 13 et dimanche 14 aoùt pro-
chains entre Sierre et Montana.

Bien connue d'ailleurs des milieux
de l'automobilsme (des concurrents du
Rallye de Genève en particulier !). cette
sympathique montée asphaltée entre la
cité du soleil et la station alpestre ser-
virà en effe t de cadre unique à la pre-
mière course de còte internationale pour
voitures de formule «junior» .
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LA DEFINITION DE JUNIOR

Les voitures de la formule JUNIOR
sont des monoplaces dont les éléments
fondamentaux sont dérivés de voitures
homologuées par la FIA dans la caté-
gorie «voiture de tourisme internatio-
nale» (production , minimum de 1000
exemplaires en douze mois consécutifs).
Les caractéristiques principales sont les
suivantes : un empattement minimum
de 200 cm., une voie minimum de 110
cm., une largeur maximum de la car-
rosserie de 95 cm. et une cylindrée de
1100 cm3 avec un poids de 400 kg. Ain-
si les marques Renault, Panhard , DKW,
Ford, Austin , peuvent se rattacher à
cette formule.

UN PLATEAU DE CHOIX

Le comité d'organisation , qui met toul
en ceuvre sous la présidence de Gabriel
Favre pour assurer la réussite de cette
manifestation , a fixé à trente le nom-
bre de voitures de cette nouvelle ca-
tégorie. Vingt trois concurrents ont dé-
jà fait parvenir leur inscription et s'a-
ligneront donc aux ordres du directeur
de course, Simon Derivaz. Ce sont :

ALLEMAGNE : Starke Karl (All-Bo-
de) ; Bode Eric (DKW) ; Zimmermann
Willy (Zimmermann - DKW) ; Krenkel
Willy (Wartburg - Sport) ; Weeke Wal-
ter (Weeke - DKW) ; Meub Philipp
(DKW - Meub).

FRANCE : Dussaud Yves (Ferry Dau-

...

phine) ; Boyer Bernard (Sirmac) ; Dal-
Bo (Dauphine Dal-Bo).

RHODESIE : Love John (Lola Ju-
nior).

ARGENTINE : Borden Juan Manuel
(Lola Junior) .

GRANDE-BRETAGNE : Fitzwilliam
R. (Lola Junior).

ITALIE : Galimberti Battista (Volpi-
ni) ; Baggio Giusseppe (Wainer) ; Cedra-
ti Domenico (Moretti) ; Bettiol Luigi (Fo-
glietti).

SUISSE : Monteverdi Peter (MBM) ;
Ecurie HOBA (MBM) ; Ecurie HOBA
(Lola Junior) ; Spichiger Tommy (Os-
car) ; Huber Robert (Lotus) ; Siffert Jo-

seph (Stanguelini) ; Perrillat André
(Stanguelini).

L HEUREUX COMPLEMENT
En dehors de cette grande attraction ,

la section valaisanne mettra sur pied
à cette occasion une course nationale
«réservée» pour véhicules de grand tou-
risme (normale et amélioré) de course
et de sport , à laquelle prendront part
les meilleurs spécialistes helvétiques ac-
tuels. Leur nombre total a été fixé à
soixante voitures. Pour l'instant se sont
inscrits :

COURSE: Jenny Robert (Ferrari Tes-
ta Rossa) ; Giinthardt Burg (Cooper For-
mule 3) ; Kùndig Theo (Cooper JAP).

SPORT : Terzariol Remo (Albarth).
GRAND TOURISME : Haberthur Gui-

do (Porsche S 90) ; Martin Leon (Alfa
Romèo Super Sprint) ; Decoppet Geor-
ges (Alfa Romèo Super Sprint) ; Lam-
bert Walter (Ferrari 250); Grettner Jea-
Maurice (AC Bristol) ; Mòli Engelbert
(AC Bristol) ; Muller Hermann (Porsche
Carrera) ; «Ferrai» (Maserati 2000) ;
Zwissig Renaud (Renault Alpine) : Ring-
genberg Walter (Alfa Romèo Veloce) ;
Spinedi Gerard (Ferrari 250) ; Brand
Gervais (Porsche S 90) ; Froidevaux Re-
né (Triumph TR 3).

CARACTÉRISTIQUES-DU PARCOURS
Confié aux bons soins de Gerard Pel-

landa , qui en assurera sa mise en état
avec la collaboration du Département
des travaux publics de l'Etat du Valais ,
le parcours étendra ses méandres sur
une distance totale de 12 km. 600 avec
une dénivellation de 911,50 m. Le dé-
part aura lieu au-dessus de l'ancien ci-
metière de Sierre (vers la Rotonde) et
l'arrivée est prévue à la sortie de la
Combaz (sous le Sana Genevois), sur
le plat qui précède de 200 m. environ
la gare SMC. La pente moyenne sera
de l'ordre de Sv'r et maxima de 11.2%.
Quant aux virages, ils auront 5fir de
moyenne et un rayon de 8 m.

PRES DE 400 MONTEES
Les concurrents auront l'obligation de

disputer deux manches d'essais le sa-
medi à leur convenance. Cette journée
leur sera d'ailleurs entièrement réser-
vée de 7 h. 30 à 12 h. et de 13 h. 30 à
18 h. Par contre, le dimanche matin , de
7 h. 30 à 12 h. verrà se courir la course
nationale pour voitures de grand tou-
risme et de sport et l'après-midi de
13 h. 30 à 17 h. les voitures «course» et
«junior» . La distribution des prix aura
lieu à 18 h. dans les salons de l'Hotel
Palace et Golf à Crans.

Ainsi,. le public aura l'occasion de vi-
vre une grande journé e de sport auto-
mobile, avec le concours d'un service
de haut-parleurs adroitement posés sur
toute la montée.

Dernière heure
En raison des conditions atmosphéri-

ques incertaines, la réunion internatio-
nales qui devait avoir lieu hier soir
(jeudi) au velodromo de urich-Oerli-
kon, a été renvoyée de 24 heures.

Pour la finale de la zone européenne
dc Coupé Davis, qui doit opposeé à
Baastad la Suède à l'Italie, le tirage au
sort a donne l'ordre des matches sui-
vants :

Vendredi 29 juillet : Orlando Sirola
(I) contre Jan Eric Lundquist (S) et
Nicola Pietrangeli (I) contre Ulf Schmidt
(S).

Samedi 30 juillet : Pietrangeli - Si-
rola contre Schmidt - Lundquist.

Dimanche 31 juillet : Sirola contre
Schmidt et Pietrangeli contre Lund-
quist.

Grave menate pour l'athlétisme américain
(Si). — Aux Jeux Olympiques de

Melbourne , les athlètes américains
avaient une fois  de plus a f f i r m é
leur suprématie mondiale en raflan t
quinze des vingt-deux medailles
d' or mises en compétition dans les
épreuves d' athlétisme masculin.
Derrière eux, seuls les Soviétiques
avaient alors réussi à s'adjuger  deux
distinctions suprèmes , gràce à l' ex-
ceptionnel Vladimir Kuts.

A Rome, il pourrait bien en aller
tout. di f féremment .  Certes , l' athlé-
tisme américain n'est pas encore
directement menacé de perdre son
sceptre. Il risque toutefois de lais-
ser une partie de son prestige dans
la capitale romaine, et ce au prof i t
des Allemands, qui ont démontré au
cours du dernier week-end qu'ils
étaient bel et bien en mesure de
prétend re à une bonne demi dou-
zaine de medailles d' or !

Car , poxir la première fo is  depuis
1932, les Yankes ne seront pa s f a -
voris sur 100 mètres, bien qu 'une
cinquantaine de leurs sprinters aient
sat is fai t  aux normes olympiques sur
cette distance depuis débxit avril...
En la personne d'Armin Hary.  le
premier homme à avoir atteint l'ex-
traordinaire limite des 10" juste , ils
trouveront en e f f e t  un rivai pres-
tigi extx.

Au saut en longueur , où Voti pai
sait que seul le Russe Ter-Ovanes
sian et éventuellement le Hollan
dais Visser . pourraien t les inquié
ter , ils se trouvent brusiiuement f a
ce à face  avec Manf red  Steinbach
cet ancien sprinter d'Allemagne rfi
l 'Est qui , après avoir f u i  à l'Ouest

a eu l audace de battre dimanche
dernier le plus ancien des records
du monde : celui que lesse Owens
avait établi , avec 8 m. 13, alors qu'il
était à peine àgé de 21 ans. Le
record de Steinbach ne sera sans
doute pas homologué puisqu 'il a
bénéficié d'un for t  vent de dos. On
ne peut cependant faire autrement
que de le considérer comme la ré-
vélation de l' année at da voir en
lui le favori No 1 pour Rome.

Dans la capitale italienne, les Al-
lemands auront encore les faveurs
de la cote sur 400 m. gràce à Karl
Kaufmann , qui a amélioré le record
d 'Europe de la distance en. 45" 4 et
réalisé ainsi la meilleur performan-
ce mondiale de la saison, et sur
4X 40 m., gràce à ce mème Kauf -
l' ancien record d'Europe (45" 6) et
à deux autres coureurs crédités de
moins de 46" 5. Sur 110 m. haies
an outre , le recordman du mond e
Martin Lauer , qui revient lentement
mais sùrement en forme , sera le
candidat le plus valable tandis que
sur 800 et 1500 m., les Germaniques
pourront faire appel à leurs repré-
sentants de l'Est (ils ne peuvent
déléguer qu 'une seule équipe à Ro-
me) , et plus particulièrement à Paul
Schmidt et au blond Siegfr ied Va-
lentin , qui tous deux feraient  d'in-
discutables vainqueurs romains.

A n'en pas douter , les Américains
devront donc se surpasser s 'ils veu-
lent conserver des titres qu 'ils
étaient peut-ètre un peu trop sùrs
de s 'attribuer. D' autant plus que les
Al lemands ne seront pas les seuls à
battre en brache leur supériorité !
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Au F.C. Vollèges
Dans son assemblée annuelle, le FC

Vollèges n 'a enregistré aucun départ
pour la prochaine saison . Cette année,
le FC inserirà deux équipes en cham-
pionnat , une senior et une junior. Afin
de maintenir et surtout de renforcer sa
position , il 'a fait appel à Raymond
Puippe (ex-F.C. Saint-Maurice) comme
joueur entraineur pour la nouvelle sai-
son. Les entiaìnements ont lieu tous les
jeudi s et il n 'est pas rare de voir quel-
que 30 jeunes gens s'adonner à leur
sport favori. Le FC Vollèges participera
le 31 juil let  au tournoi du FC Yvorne
et, le 7 'aoùt , le FC Vollèges organisera
son tournoi avec la participation des
équipes 'de Bagnes , Orsières et M'arti-
gny.

Avec l'esprit qui règne actuellemen t
dans cette formation , il faut esperei- que
notre FC remporté maints succès.

Vanii -Va la is a Vercorin
FETE HAUT-VALAISANNE

DE GYMNASTIQUE
Renvoyée pour cause de mauvais

temps, la manifestation annuelle de
l'Association haut-valaisanne de
gymnastique qui devait se dérouler
le 26 juin, a été reportée au diman-
che 21 aoùt.

C'est la jeune section d'Eyholz qui
assure l'organisation de cette Fète.
Contrairement aux autres années où
la manifestation avait lieu sur une
journée entière, cette année elle se
disputerà seulement l'après-midi.

Gageons que le beau temps soit
de la partie et donne ainsi aux 11
sections Haut-Valaisannes, l'occa-
sion de se retrouver dans une joute
pacifique qui attire chaque année de
nombreux spectateurs.

MATCH ARTISTIQUE
VALAIS - VAUD,

VERCORIN , LE 7 OUT 1960
Le traditionnel match à l'artisti-

que Valais - Vaud aura lieu cette
année en Valais. La section de Cha-
lais, avec son dévoué président Ed-
mond Rudaz en tète, assure l'orga-
nisation, ceci conjointement avec
l'Association cantonale des gymnas-
tes à l'artistique.

L'idée de faire disputer cette ren-
contre dans la sympatqiue station
valaisanne de Vercorin , a été ac-
cueillie partout avec plaisir. Dans
le cadre merveilleux de ses forets,
la place de fète de Vercorin verrà
affluer estivants et amis de la gym-
nastique pour applaudir des cham-
pions de la magnèsie.

Les équipes sont pretes. Apres les
diverses manifestations cantonales,
chaque association a procède à une
sélection sevère. Pour nos hòtes, le
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champion Fehlbaum sera de la par- §
tie avec les frères Jossevel, Hollen- jj
weger, Leuba et Knupfel , tandis que §
les Valaisans ont porte leur choix jj
sur Ies trois couronnes fédéraux El- §j
sig, récent champion valaisan, Ebi- -
ner et Salzmann, épaules des che- i
vronnés Dorella, Tercier et Berthoud, jj
Rotzer étant désigné comme rempla- jj
gant. H

Cette année le résultat dépendra g
de la forme des champions. En effet jj
jamais dans Ies annales de l'Asso- g
ciation valaisanne nous n'avons pu jj
aligner une équipe aussi homogène. g
Faut-il en déduire que la victoire se-
ra valaisanne ? N'allons pas si loin et jj
souhaitons que la meilleure équipe g
gagne. Ce match se disputerà l'a- jj
près-midi dès 14.00 h., sous l'ex- g
perte direction du chef technique
Tony Kalbermatten, de Monthey. jj

Bonne chance à la délégation va- g
laisanne, quant à vous amis vaudois [
sachez que vous serez bien recus.

CHALLENGE «PROPAGANDE» |
Mis en compétition par la Com- g

mission cantonale de presse et de g
propagande, ce challenge retient l'at- 1
tention de toutes Ics sections de jj
l'ACVG. |

Actuellement, au milieu de la com- j j
pétition, le classement voit en tète g
la section de Brigue avec 4 points g
perdus, devant Vernayaz et Naters fj
6 points perdus, Bramois, Gampel et g
Charrat 8, Stalden et Glis 9, Viège ¦
10, Saxon 11, Eyholz et Sion 12, jj
Chippis, Martigny-Bourg et Conthey 1
13, etc.

Ce challenge, une magnifique jj
channe valaisanne, sera attribué lors jj
de l'assemblée des délégués de Rid- g
des au mois de novembre. fi

Bonne chance ! =

Concours de jeunesse à l'athlétisme 1960
Ces concours de jeunesse furent orga-

nisés de facon irréprochable par le res-
ponsable 'du Bas-Valais R. Puippe, bien
seconde par M. le chanoine Schubiger,
directeur des sports au collège de l'Ab-
baye, ainsi que M. Marcel Couta z, ins-
pecteur I.P. Toutes les sections I.P. du
district ont participe sans exception à
ces concours. La meilleure preuve de
ce merveilleux travail en profondeur
en est l'augmentation de 50 concurrents
de plus que l'an dern ier. Les concours
de jeunesse 1960 se sont déroulés dans
les mèmes conditions que les précé-
dents.

Nous espérons, avec vous, qu 'à l'ave-
nir nos concours de jeunesse iront au-
devant de nouveaux succès pour le plus
grand bien de l'althlétisme dans notre
canton. Deux noms à retenir pour les
prochaines compétition's athlétiques :

Henri Juilland, champion valaisan au
saut en hauteur et aux 400 mètres, ca-
tégorie junior 1960, et Erwin Mattoux,
champion de sa catégorie.
Voici les résultats des premiers de cha-
que catéogrie :

Catégorie A : 1. Henri Juilland , SFG,
St-Maurice : 80 m. en 9" (843 points) ;
saut en longueur, 6 m. 31 (629 p.) ; jet
du boulet, 5 kg., 13 m. 36 (651 p.). Total
des points : 2 123.

Catégorie B : 1. Ezio Riboli , Abbaye
St-Maurice : 80 m. en 9" 8 (640 p.) ;
saut en longueur, 5 m. 43 (430 p.) ; jet
du boulet , 5 kg., 10 m. 32 (391 p.). Total :
1461.

Catégorie C : 1. Erwin Mattoux, Ins-
titut Lavigerie, St-Maurice : 80 m. en
9" 5 {710 p.) ; saut en longueur, 5 m. 71
(410 p.) ; jet du boulet, 5 kg., 11 m. 38
(472 p.). Total des points : 1 672.

Nouvelles sportives d'un peu partout
• ATHLETISME _. TENNIS

ir Dans le cadre d'une semi nocturne
organisée au stade zuricois du Sihlhòlz-
II, Bruno Gallìker a amélioré le record
officieux de Suisse du 600 m., couvrant
la distance en 1' 18'' 4. Christian Wagli
(1' 18" 8) était le délenteur de la meil-
leure performance nationale sur 600 m.

D'autre part , le St-Gallois Walter
Vonwil'ler a couvert le 1500 ni. en 3'51"1
et le Zuricois Josef Matt a franchi
7 m. 02 en longueur. Enfin , le record-
man suisse tìu poids , Bruno Graf , a
réussi un jet de 15 m. 12, soiU, très
exactement un mètre tìe mieux que le
décathlonien Walter Tschudi (14 m 12).

ir Le Comité directeur de la F.S.A.A.
a homologué les nouveaux records suis-
ses suivants, lors de sa dernière séance:

3.000 m. : Johann Hiestand et Walter
Vonwil'ler 8' 15" 8, le 21 juin 1960 à
Zurich — Perche : Gerard Barras :
4 m 37 le 21 juin 1960 à Zurich ; Gè
ra rd Barras 4 m 40, le 24 juin à Mu
ni eh.

• TIR

Cours de jeunes tireurs
1960

ir Société de tir de Liddes : chef du
cours : Michel Bisclx. — Moniteurs :
Charly Biselx et Francis Lattion.

Ont obtenu la mention federale de la
Société Suisse des Carabiniere : 30 pts
et touchés (à l'exercice No 7) : Guigoz
André ; Marc Biselx . 25 : Joseph Dar-
bellay ; 24 : Roger Jacquemettaz ;
Raymond Lattion.

Le deuxième joueur amateur de Fran-
ce, Robert Haillet, a signé un eontrat
provisoire pour deux ans avec le re-
présentant en Europe de Jack Kramer.

Pour 50 matches à jouer par an avec
la 'troupe professionnelle de Kranier,
Robert Haillet itouchera une somme de
10.000 dollars , plus 75 dollars par match
gagné, plus encore une somme qui lui
sera attribuée et prise sur la recette
réservée aux joueurs. . /

Le champion frangais debuterà le 4
aoùt à Deauville, où il affronterà com-
me premier adversaire professionnel,
l'Australien Mal Anderson. De son coté
l'Espagnol Andres Gimeno, le second
néo-professionnel européen , sera oppo-
se au Péruvien Olmedo.

• CYCLISME

Au velodromo de Cologne, l'ex-cham-
pion du monde Rudi Altig a remporté
le championnat d'Allemagne profession-
nel de poursuite en 6' 16" 2 pour les 5
km, battant ainsi le record de la piste
que détenait l'italien Guido Messina,
avec 6' 18", performance réalisée- lors
des championnats tìu monde de 1954.
Au cours de la méme réunion , le hol-
landais Wout Wagtmans a remporté une
épreuve de demi-fond (trois manches
de 20, 25 et 30 km.) avec 74 km 330,
devangant le belge Versehueren (74 km
140), l'allemand Ohliger (74 km 100),
Petry (73 km 670), et Marsell (73 km
640).

• FOOTBALL

La Commission des juniors de l'A.S.F.
a décide de proposer un abaissement
¦de l'àge des juniors de 19 à 18 ans, lors
de la prochaine assemblée des délég ués.
La Commission est d'avis que l'amélio-
ration sensible de l'état physique des
joueur s et les conditions de vie diffé-
rentes enregistrées au cours de ces der-
nières années motivent cette décision.
L'introduction du championnat interré-
gional juniorrs a d'ailleurs contribue à
ce développement toujours plus marque
de la maturité des jeunes joueurs.
ir Tournoi international de New-York:
Etoile Rouge Belgrade bat Norrkòping,
4-0 (mi-temps 1-0) ; Sporting Lisbonne
bat Sampdoria 2-1 (1-0).



On demande

Ire fille de salle
Entrée 16 aoùt.

S'adr. P. Seiz, Café-Restaurant des Che-
mins de Fer, Sion.

ACTION

COQ IU VIN
vidés, plumés , prèt à la cuisson. Pièces de 700 a 750 grammes
avec recette de préparation

Maison de Sion engagé

employee
pour la correspondance allemande et la
comptabilité. Salaire très intéressant.

Faire offres manuscrites avec curriculum
vitae et photo sous chiffre P 10188 S, à
Publicitas, Sion.2.95

UNE MARCHANDISE SUISSE

vendue naturellement par

Maison de la place de Sion cherche

apprentie
de bureau.
Envoyer photo et curriculum vitae écrit à
la main, sous chiffre P 10189 S, à Publici-
tas, Sion.

VERBIER
Samedi 30 et dimanche 31 juillet 1960

Grande fète
d'inauguration du drapeau

de la Fanfa re « Fleur dès Neigés »
6 CORPS DE MUSIQUE

Buffet chaud et froid ¦ Cantine ¦ Jeux H
Grand Bai j£ Orchestre 4 musiciens.
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« M E R V E I L L E U X »

avec

E Sane KN E
et 40 autres etoiles de la piste

Pour la première fois à

SION - PLACE DE LA FOIRE
LA SEMAINE PROCHAINE
Vendredi 5, samedi 6, dimanche 7 aoù

Soirées de gala à 20.15 h.
Matinées : samedi et dimanche à 15 h

LOCATION DES BILLETS : Revaz & Cie
Bazar-Tabac , rue de Lausanne, Sion.

PRIX DES PLACES : 2.80 - 3.80 - 4.80 -
6.80 - 7.80 et 8.80. Enfants en-dessous
de 12 ans : Vi tarif pour les matinées
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.;i . . . . _ :i;l _ :i. .:.__ nj .:3 ĵp^i:; PHILIPS : Récepteur portablc tout-transistors .plSllimil l transistor

fHIUPS Braun , 3 ondes.
Ondes moyennes et longues Etage de sortie push-pul Ecrire sous chiffre P
7 transistore, 1 diodo Usure très faible de la batterie 10175 S, à Publicitas ,
^ ...,-r.. .Hu ¦„'.,. „>¦*;,.. Boilier plastique deux couleurs Sion.J 1.11 l__ '. 1 _ .¦. _ -.LUIU .._> ,_,. . , , , ..Dimensions tres reduites 2 touches | - 1
Antenne Ferrite très sensible 'ElO 4 P?___, _Ete ^^^^^E^^Prise pour antenne auto-radio f|  |00_ " < IMl >Haut-parleur puissant V M i  j W Y
Échelle ronde avec noms de stations -I- pilcs Fr. 2.85 ^"̂ ^3S^_*̂ ^

E »  
P M V B» ¦ COMPTOIR

L L U I R H MARTIGNY
DU . EU AU 9 OCTOBRE

RADIO TELÉVISION DISQUES 1960
Tél. 2 22 19 S I O N  Rue des Portes Neuves I - I

Bon restaurant cherche

• •cuisinière
mème debutante. Sa-
laire et date d'entrée
à convenir.
Rest. Widder , Zùrich-
strasse 55, Luzern . Tél.
041 / 3 58 98.

INSTITUT de COMMERCE
Dr T H É L E R  - SION

9, rue du Collège

Cours commerciaux rompici * de 6 à 9 mois
(Diplóme de langues et de commerce)

Section pour débutants et Mèves avancés

Rentrée : 8 septembre

Demandez le programme d'étude à la Direction

Seule adressé :

Dr ALEX T H É L E R
professeur diplóme

Professeurs avec grades univorsitaires
Tél. Ecole : (027) 2 23 84 - Prive : (027) 2 14 84

Legons ma-
thématiques

S'adr. ? 2 33 75.

Jeune fille
avec formation scolaire
supérieure, p a r l a n t
frangais et anglais ,
cherche place dans
banque ou bureau.
S'adresser sous chiffre
P 10137 S,
Sion.

Publicitas ,

On cherche

sommelière
Entrée tout de suite.
Debutante acceptée.
<f> (027) 5 14 39.
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NOUVELLES VALAISANNES
Décisions

du Conseil d'Etat
Le Conseil d Etat a :
accordé une subvention cantonale en
faveur de l'adduction d'eau potable
sur l'alpage de Hathey, commune de
Bagnes.
alloué une subvention cantonale en
faveur de l'installation de purinage
de l'alpage de ..oliali ),  commune de
Niedergesteln ;
autorisé l'adjudication des travaux
d'adduction d'eau potable du vallon
de la Combe, commune de Martigny-
Combe ;
alloué une subvention complémcntai-
re en faveur de l'installation d'eau
potable à Ayer et Mission, commune
d'Ayer ;
nommé provisoirement, Mlle Annette
Lattion , de Liddes, aide-comptablc à
la Maison de Sante de Malévoz ;
nommé définitivement M. Clément
Rausis employé de bureau au regis-
tre foncier de Martigny ;
nommé provisoirement à Conthey, M.
Hubert Dessimoz garde-chasse.

Aux acheteurs
d'immeubles

Par arrete du 15 juin 1960 paru au
bulletin officiel du ler juil let  1960 (No
27) le Conseil d'Etat a décide que les dis-
positions des articles 145 a 149 de la loi

des finances du 6 février 1960 relatives a
l'impòt sur les gains immobiliers entre-
raient en vigueur le ler juillet 1960.

Pour parer à toute surprise désagréa-
ble, il convient de signaler qu 'aux ter-
mes de l'art. 108 de la loi des finances
précitée une hypothèque legale grève
l'immeuble, objet de transaction , sans
inscription au Registre foncier en ga-
rantie du paiement de l'impòt sur les
gains immobiliers. Cela signifie en d'au-
tres mots que l'acquéreur d'un immeu-
ble peut ètre appelé à répondre sur
celui-ci de l'impòt sur les gains immobi-
liers dus par le bénéficiaire, c'est-à-
dire. par l'aliénateur. si ce dernier ne
s'en est pas acquitté. C'est pourquoi, il
est recommandé aux acheteurs de s'as-
surer, avant de payer la totalité du prix
d<- vente , comment le vendeur entend
régler son dù a l'Etat.

Cette mesure s'impose d' autant  plus
que l'hypothèque legale prend naissan-
ce sans inscription au Registre foncier
au moment du transfert avec bénefice
(l' existence de l'hypothèque n 'est signa-
lée ni sur l'extrait du Registre foncier .
ni sur la déclaration des charges qu 'exi-
ge le notaire là où le Registro foncier
federai n 'est pas introduit  et que le fise
oblige d'entamer une poursuite en cou-
verture de l'impòt a le choix de s'en
prendre au débiteur (le vendeur) ou au
propriétaire du gage (l' acquéreur). Lors-
que le débiteur est domicilié dans le can-
ton , la poursuite sera dirigée contre
lui ; cela n 'empèche pas que l'acheteur
court le risque de se voir rechercher

ola vwclreclì
Combinaison nylon

en jersey fagon croisee, large volani
plissé. Tailles 40 à 46. Coloris : lilas -
turquoise - blanc - jaune.

au cccuk dp oa dfp

SION

Wk

.—m. Hotel
_______________» Hi W T"e''m» niis

^KBfifP?3§fiMÌr BOUVERET

J  ̂f T  ̂ - M Ĵ§Ì§f 
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Tél. (021) 6 91 15 J. Verdet-Fournier

Les Mayens de Sion Ouest
® Dimanehe 31 juillet dès 14 h.

a%\ Lundi  ler aoùt dès 20 h.

KERMESSE
organisée par le Ski-Club Agettes

Orchestre M. Sauthier — Bar

Attractions — Match aux quilles

INVITATION SPORTIVE

Et moi également un Mico

Tout le monde le pré.ère

sur son bien en cas d insolvabilite du
vendeur. Le danger est toutefois plus
grand, lorsque l'aliénateur est étranger
au canton , voire mème a la Suisse, car
alors le fise qui n 'a pas pu encaisser
l'impòt. poursuivra en premier lieu. le
propriétaire du gage, parce qu'ainsi' le
l'or de la poursuite demeure en Valais.

Il va sans dire que les autorités fis-
cales feront diligence pour tout d'abord
déterminer le montani du benèfico im-
posable et ensuite procèder à l'encais-
sement de l'impòt. Mais étant donne la
complexité de certains cas, il ne leur
sera parfois pas possible de mener l'en-
quéte a terme avant plusieurs mois. En-
tretemps, le débiteur de l'impòt peut
ètre parti et c'est pour parer à une pa-
reille situation que les acheteurs sont
invités a prendre leurs précautions.

Département des Finances

Sierre Géronde Plage

">_

Plage-pclouse
sable

bains - douches
Bassin

pour enfants
pinède

Ski na u t ique

R A D I O - T E L E V I S I O N
VE NDREDI 29 JUILLET

SOTTENS
7.00 Réveil ;'i Vienne avec Wall-Berg et son

orchestre : 7.15 Informations ; 7.20 Propos du
matin , par Colette Jean ; 7.25 rythmes et
chansons ; 8.00 Fin ; 11.00 Émission d'ensem-
ble. (Voir programme de Beromunster) ; 12.00
Au Carillon de midi. Un programme musical
et d' actualités ; 12.15 Memento sportif ; 12.44
Signal horaire .; 12.45 Informations ; 12.55 En
vers et contre tous : 13.00 Trois fois trois ;
13.30 Divertissement dans l'esprit classique ;
14.00 Fin ; 15.59 Signal horaire : 16.00 Le ren-
dez-vous des isolés. Vingt ans après, d'A.
Dumas ; 16.20 Musique anglaise , avec l'or-
chestre de la Suisse romande ; 17.00 La guir-
lande des vacances ; 18.00 Alternances... Un
programme de musique légéres ; 18.30 Juke-
Box Informations. Un programme de musi-
que et de nouvelles brèves ; 18.59 L'horloge
parlante ; 19.00 Micro partout : Actualités
nationales ; 16.15 Informations. 19.25 La si-
tuation internationale ; 19.35 Le miroir du
monde. Une émission d' actualités interna-
tionales ; 19.45 Serenatine... ; 20.15 Chansons
en liberté... ; 21.00 Jazz sur le toit de l'Euro-
pe : 21.45 L'ensemble baroque de Paris ; 22.00
L'Europe de l'Esprit ; 22.30 Informations ;
22.35 Musique contemporaine : 23.15 Fin.

BEROMUNSTER
6.15 Informations ; 6.20 Les trois minutes

de l'agriculture : 6.25 Par monts et par vaux;
6.50 Quelques propos ; 7.00 Inf. Les trois mi-
nutes de l' agriculture : 7.10 Parade d'instru-
ments : N7.30 Arrèt ; 11.00 Émission d'ensem-
ble. Le podium des jeunes : 11.30 Concert ré-
eréatif : 12.00 Solistes instrumentaux ; 12.10
Communiqués touristiques : 12.20 Nos compli-
ments ; 12,29 Signal horaire : 12.30 Informa-
tions : 12.40 Midi musical : 13.30 Chants el
danses de Roumanie et de Bulgarie ; 14.00
Pour Madame ; 14.30 Arrèt ; 15.59 Signal ho-
raire : 16.00 Revue musicale : Vos melodie.,
préférées : 16.45 Liebe Lehrer ! Souvenirs des

années scolaires ; 17.00 Oeuvres de Haendel;
17.50 Heure des enfants : De BahmwSrter-To-
ni , pièce ; 18.00 A la francaise : musique lé-
gère ; 18,20 Chants tziganes, J. Brahms ';
18.40 Actualités ; 19.00 Chroni que mondiale ;
19.20 Communiqués ; 19.30 Inf. Echo du temps
20.00 Das Schlagermagazin ; 20.30 Prètres et
partisans ; 21.20 Airs d'opéras ; 22.15 Infor-
mations ; 22.20 Musique de danse : 23.15 Fin.

TELÉVISION ¦-
20.15 Téléjournal et bulletin meteorologi-

que ; 20.30 L'homme au piano. Un homme
revoit sa vie ; 20.50 Vie moderne et sante
mentale ; 21.40 Concert par l'Orchestre de
Chambre de Zurich ; 22.05 Dernières infor-
mations. Fin. '

L epargne est la richesse d'un
peuple. Le timbre d'escompte aide
;ì réaliser UCOVA.

A vendre plusieurs A vendre

banques de parce ||e
mWsma , de terrainEbenistene de choix ,

en parfait  état. Dimen- de 3800 m2 dans la ré-
sions env. 100 X 140. gion d'Anzère-Ayent.

Cooperative de Con- S'adr. au bureau du
sommation. St-Léonard journal sous chiffre 829
7* (027) 4 41 20. 
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Je serais acheteur d'un

terrain
dans les Iles de Sion.

Faire offre sous chiffre
P 10161 S, à Publicitas,
Sion.

On cherche une

aide-
vendeuse

pour une durée de 15
jours environ. Entrée
tout de suite.

S'adresser Boulangerie
Schwarz, rue du Rhó-
ne, Sion. <P 2 16 35.

A louer à Crans dans
chalet

deux
appartements

de 4 et 5 lits.

f  (027) 5 28 86.

Jolie chambre
indépendante, tranquil-
le, bibliothèque, salle
de bain.

Au Drapeau d'Or Ouest
Sion.

tracteur
11 CV, moteur a neuf.
Batterie et un pneu
neuf.
1 ràteau faneur Rapid
Fahr neuf , a prise de
force.
1 m o t e u r  Bernhard
5 CV.
1 coupé de racine Bu-
cher horizontale à mo-
teur.

V (026) 6 02 10.

Dans des déiais RECORDS !
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Imp. GESSLER g Cie - SION

Le C A V E A U
Avenue de la Gare ir SION

G. de Preux - f i  2 20 16
Les bons vins de table - Liqueurs -

TOUS LES ARTICLES
DU ler AOUT

Bazar de la Poste
Aldo Defabiani - Tél. 2 29 66

Av. de la Gare - Sion
... ACHETEZ MAINTENANT ...

Jeune fille
possédant diplóme de
l'institut de commercè,
cherche place, dans
bureau, comme debu-
tante.
Faire offres par écrit
sous chiffre P 20811 S,
à Publicitas, Sion.

Dame
aimant les enfants est
demandée, pour tenir
le ménage, dès le 20
aoùt.

Offres à Case postale
110, Sion I.

Perdu
sur la route de Salins-
Lavernaz un écroù en
bronze.
Le rapporter contre
récompense chez Ar-
thur Dumas, Salins.

Madame
Duruz-Klein

Masseuse

Absente
jusqu 'au 22 aoùt



MEMENTO TOURIS TIQUE DU VALAIS
CRANS - MONTANA ¦ VERMALA TROISTORRENTS

VERBIER

PROGRAMME DES MANIFESTATIONS
ETE 1960

Vendredi 29 : Golf miniature : Coupé de
Crans. Inscription et renseignements à la
caisse. Chaperon Rouge.

Samedi 30 : Tennis : Championnat de
Crans, Inscription chez Alex Sports

Dimanche 31 : Tennis : Championnat de
Crans.

31 Juillet : Rallye Auto « Challenge Fa-
rinet).

CINEMAS
CASINO, à Montana (tél. 5 57 04) — « In-

discret ».
LE CRISTAL, -X Crans. — « Le dernier ri-

yage ».

6 km. de Sion, route du Simplon, ouvert du
ler avril au 31 octobre (visite permanente).
Bar, buvette, pare pour autos.

EVOLÈNE
Alt. 1400 m.

dans le pittoresque Val d'Hérens
Vieux village, aux traditions toujours vi-

vantes, od le costume est encore porte
quotidiennement par ses charmantes habi-
tantes.

A 25 km de Sion, accessible en auto par
les deux còtés de la vallèe. Avec les nouvelles
routes d'Arolla et Ferpècle, Evolène se
trouve à 30 et 20 minutes du départ pour
les cabanes de Rossier, Aiguilles Rouges,
des Dix, des Vignettes et Bertol , ainsi que
pour les grandes ascensions.

Tennis , pèche, service de cars et taxis
pour excursions diverses.

Tous renseignements et prospectus par
Société de Développement. Tél. 4 62 35.

, THEATRE POPULAIRE ROMAND
Jeudi 11 aoùt à 20 h. 30 - Les Fourberies de

Scaptn », (en cas de pluie, vendredi 12) Pare
de l'Hotel Alpina. Location : Bureau de ren-
seignements.
Pour toutes Informations, s'adresser :

Office du Tourisme, tél. 026 6 82 27 (du 20
juin au 5 septembre.

CINEMA .— Vendredi à 14 h. : Grand Fes-
tival Tom et Jerry.

MANIFESTATIONS
31 juillet : Course de c6te Martlgny-Ver-

bier et critèrium.
THEATRE POPULAIRE ROMAND

Dimanche 14 aoùt à 20 h. 30 : « Les Fourbe-
ries de Scapin », de Molière.

Dans le cadre de la Kermesse de Verbier
pour la construction de la chapelle. Fr. 3.50.
Billets vendus à l'entrée.

DANCING
BAR DES ALPES. — On danse tous les

soirs dès 21 h.

A 6 km de Monthey, offre aux villégia-
teurs repos et tranquillité.

Pension , hótels et home d'enfants. Magni-
fiques buts de promenade. Pèche en rivière.

Bureau officiel de renseignements, bat. du
Café de la Place, Tél. 4 31 07.

Ì £ Son Gril
O °
fm «5 Spécialités à la broche

! tó¦3 g Son Bar-Dancing
I « Le Clou »

al
 ̂H Ambiance et mets valaisans

__M —<0 £
3C | Téléphone 5 22 82

SPORTS
TENNIS. — Location des courts : M. H.

Wyss, tél. 5 28 58. Professeur : M. H.-C.
Flsher, tél . 5 22 31

GARDEN-GOLF. — Ouvert tous les jours
de 10 à 19 heures et de 20 à 22 heures.

PLAGE. — Lac Moubra.
PISCINE (Crans). — Chaque jour de 9

h. à 12 h. 30 et de 13 h. 30 à 18 h. 30
PECHE A LA TRUITE (lac Moubra). —

Au Dancing
« Alpina »

Vous danserez, en ma-
tinée,, de 16 h. à 18 h.
et tous les soirs dès 21 h.

avec l'Orchestre

Leo Simon
viiffneoUSfl * (026) 6 81 12

Eugène Moret

DANCINGS
FARINET-BAR, à Montana. — Après-midi ,

thé-dansant à la Potinière.
, BAR DES QUATRE CENTS COUPS, Mon-
tana. '

HOTEL VICTORIA (Montana).
HOTEL DU GOLF : son dancing « Le

Clou », Crans.
LE FRANCAIS, Crans.
SPORTING CASINO, Crans.

SERVICES OFFICIELS
OFFICE DU TOURISME, tél . 5 21 79.
GENDARMERIE CANTONALE, tél. 5 24 50.
POLICE MUN., tél. 5 23 05, 5 26 84, 5 25 38.
SERVICE DU FEU, tél. 5 23 05, 5 26 84.
OBJETS PERDUS ET TROUVES, gendar-

merie cantonale, Crans, tél. 5 24 50.

SIERRE
CINEMAS

BOURG (tél. 5 01 18). — « L'homme de
l'Ouest ».

CASINO (tél. 5 14 CO). — « La Grande
aventure de Tarzan ».

Société de développement : Tél. 5 01 70.
Relais du Manoir : musée ouvert.

PHARMACIE DE SERVICE
Pharmacie LATHION , tél. 5 10 74.

GRIMENTZ
EXCURSIONS : Val et barrage de Molry,

cabane de Moiry. Cascades et gorges de
la Gougra. Alpages. Nombreuses promena-
des bien signalisées. Curiosités.

Tous renseignements : Société de Déve-
loppement. Tél. (027) 5 51 78.

SAINT-LÉONARD
LE PLUS GRAND LAC SOUTERRAIN

D'EUROPE, Valais, Suisse (027) 4 41 66. — A

JEAN MIROIR

UN SECRET
VOLE,

VULE...
Ed. Jules Tallandier

Quand la jeune veuve avait décide de sieurs années — en manière de protes
travailler, — autant pour détourner le
cours de sombres pensées que pour fai-
re vivre les siens, — c'était Guignoux
qui avait émis la suggestion qu 'elle se
tournàt vers la publicité, branche déjà
encombrée, mais dont l'exploitation —
estimait-il — restait asservie à des mé-
thodes périmées. Oui , l'idée était venue
de lui... Des idées, d'ailleurs, cet hom-
me en avait à revendre ! Son cerveau ,
sans cesse en ébullition , en distillai! à
longueur de journée... à tei point que,
dans l'entourage, on lui avait dècerne
le surnom de « Boite-à-Idées ». Si Nelly
Charmerace était devenue, avec le
temps, une « businesswoman », elle le de-
vait à son précieux associé.

Ayant fourni ces précisions , la direc-
trice se leva. Elle croyait en avoir f ini
avec l'homme de la radio. Mais lui :

— N'existe-t-il pas aussi , près de
vous, une eertaine « Soeur-Anne » ? Vo-
tre secrétaire personnelle, à ce que j' ai
cru comprendre...

Mme Charmerace partii d'un bel éclat
de rire, ayant de repartir :

— Celle-là, tu ne la verras pas ici.
Elle a pris une journée de congé — ce
qui ne lui était pas arrive depuis plu-

tation contre ce cocktail qu'elle jugeait
vain et prétentieux. Sceur-Anne, chère
Sceur-Anne...

Après un silence, sa voix se fit  evo-
catrice :

— Elle fu t , elle aussi , l'amie des jours
difficiles, l'unique sténo-dactylo de mes
débuts. Alors que j 'attendais les pre-
miers résultats de mes efforts, elle les
escomptait plus fiévreusement encore.
Elle guettait les clients problématiques,
par la fenètre... et l'arrivée du facteur ,
sur le palier. Elle dépouillait avec ner-
vosité un courrier sans résultat. Et , pour
marquer son désappointement elle avait
trouve cette formule : « Je ne vois rien
venir... »

— D'où son surnom de Sceur-Anne ?
— On ne peut rien te cacher , petit

fùté ?
Cette fois , Nelly coupa court a toute

nouvelle curiosile de la part du radio-
reporter et rejoignit Gilbert , demeure à
la porte.

Le jeune homme, qui avait ronge son
frein avec impatience, ne cacha pas son
soulagement en la voyant réapparaitre.

— Enfin , te voilà ! Vite, maman , ac-
compagne-moi dans la grande salle où

— Ce Jacques de Saint-Cergues est
bien séduisant ! chuchota Nelly pour el-
le-mème.

Pourtant, Gilbert l'avait entendue. Il
étouffa une sorte de gémissement.

— C'est bien cela qui me fait peur !
avoua-t-il.

— Je croyais qu 'il était ton ami ?

SION
CINEMAS

LUX. (tél. 2 15 45. — Relàche.
ARLEQUIN. — « Le voyage au centre de

la terre ».
CAPITOLE (tél. 2 20 45 — - Le salaire de la

violence ».
SOCIETES

C. S. F. A. — Rencontre des sections ro-
mandes à Ste-Croix dimanche 4 septembre.
Inscriptions et renseignements chez Miles
Muller , rue de Conthey, jusqu 'au 2 aoùt ,
à 18 h.

SPECTACLE
Son et Lumière : Jusqu 'au 30 septembre

tous les soirs. En juillet à 21 h. 30. En aoùt
et septembre à 21 heures.

EXPOSITION
CARREFOUR DES ARTS. — Exposition pe-

tit format » d'artlstes suisses.
A L'ATELIER. — Les tissus et nappages de

Paule Marrot , jusqu 'au 31 aoùt.
MUSEES DE LA MAJORIE ET DE VALE-

RE. — Ouverts de 8 h. à 12 h. et de 14 h. à
19 h. Fermés le lundi.

MINIGOLF. — Près du pont du Rhòne.
DANCING

La Matze : ouvert tous les soirs.
PHARMACIE DE SERVICE

Pharmacie DE QUAY, tél. 210 16.
DIVERS

Piscine : ouverte.
Aerodromo de Sion : Baptèmes de l'air ,

vols sur les Alpes, atterrissages en haute
montagne.

Société de développement : tél. 2 28 98.

SAXON
REX (tél. 6 22 18). — « La Maja nue ».

FULLY
CINE MICHEL (tél. 6 31 66). — ~ L'odyssée

du Docteur Wassel ».

MARTIGNY
CINEMAS

CORSO (tél. 6 16 22). — « Le maitre des
mers ». , ...
CASINO (tél. 6 lì Si). "— '« Vous n 'avez
rien à déclarer ».

THEATRE POPULAIRE ROMAND
Mercredi 10 aoùt à 20 h. 30 : « Les Fourbe-

ries de Scapin », de Molière. Cour du collège
communal , (en cas de pluie : Casino Etoile).
Location : Librairie Gaillard et Au Princi-
pal, magasin des Coopératives.

PISCINE. — Ouverte.
Courts de tennis.

CONCERT
Tous les jeudis , à 20 h. 30, à la place

Centrale, concert par l'Harmonie munici-
pale.

Office Régional du Tourisme : Tél. 026
6 00 18.

DANCING : Zanzi-Bar.
PHARMACIE DE SERVICE

Pharmacie CLOSUIT, tél. 6 11 37.

CHAMPEX-LAC
RENSEIGNEMENTS GENERAUX

DANCING
ALPINA. — Ouvert tous les soirs.

SPORTS
MINIGOLF. — Au centre de la station ,

ouvert.
PLAGE DE LA MONTAGNE.
CANOTAGE. — 100 bateaux à disposition.

SALVAN
EXCURSIONS

Tous les mardis et vendredis, excursions
en autocar au Grand-St-Bernard, retour par
le lac de Champex. Ces mèmes jours, sont
organisés des cars pour le spectacle «Son
et Lumière » à Sion.

Autres excursions. — Evolène, Les Hau-
dères, Saas-Fee. Inscriptions et renseigne-
ments au bureau oficiel de renseignements.

BUTS DE PROMENADE
A BARBERINE (1900 m.) : Visite des lacs

de Barberine et du Vieux-Emosson. Accès
du Chàtelard par le funiculaire de Barbe-
rine.

LES MAYENS DE VAN (alt. 140.0 m.) :
Site alpestre accessible aux automobiles (à
20 minutes de Salvan). Chalets de montagne.

A LA CREUSAZ (1800 m.) : Magnifique
panorama sur la plaine du Rhòne et les
Alpes du Mont-Blanc au Cervin. Télésiège
de La Creusaz.

MANIFESTATIONS
Samedi 30 à Salvan, production du grou-

pe folklorique du Vieux-Salvan.
Dimanche ler aoùt : fète patriotique avec

productions folkloriques.
Samedi 13 aoùt : Théàtre en plein air :

« Les fourberies de Scapin », par le Théàtre
Populaire Romand ; puis kermesse de la
société de jeunesse « Le Progrès ».

Bureau officiel de renseignements
Change : ouvert du ler Juillet au 15 septem
bre, tél. (026) 6 59 77.

SAINT-MAURICE
Ouverture du terrain de Camping.
CINEMA ROXY (tél. 3 64 17).
Pharmacie BERTRAND (tél. 3 62 17

CHAMPÉRY
MANIFESTATIONS

Vendredi 29, Piscine de Champéry : dès
16 heures, épreuves officielles pour l'ob-
tention du « test suisse de natation ».

Lundi ler : Fète Nationale Suisse
THEATRE POPULAIRE ROMAND

Mardi 9 aoùt à 20 h. 30 : « Les Fourberies
de Sccapin » de Molière. Terrain de fète. Lo-
cation : Bureau de renseignements.

DANCINGS
FARINET. — Ouvert.
TEA-ROOM BERRÀ. — On danse tous les

après-midis et tous les soirs.
Bureau officiel de renseignements (Tél.

025 4 41 41). Bàtiment de la Poste. Ouvert
de 10 h. à 12 h. et de 16 h. à 18 h. Tous les
renseignements sur la station sont fournis
gratultement.

MONTHEY
CINEMAS

MONTHEOLO (tél. 4 22 60). — « Prison
de femmes ».

PLAZA (tél. 4 22 90) — _ Les affreux ».
SOCIETES

C, S. F. A. — Assemblée vendredi soir
à l'Hotel du Cerf , ù 20 h. 30, en vue de la
course de dimanche.

THEATRE
Dimanche 31 juillet à 20 h. 30, le T. P. R.

présente - Les fourberies de Scapin », de
Molière.

PHARMACIE DE SERVICE
Pharmacie RABOUD, tél, 4 23 02.

Ion  danse...
Elle se soumit à cette exigence et, à

son coté, commenca une marche à tra-
vers ces immenses pièces, aujourd'hui
salons, mais qui se meubleraient demain
de fichiers, de machines, de tout un at-
tirai! destine au labeur et non plus au
plaisir.

A tout instant , des groupes l'immobi-
saient, et chaque balte faisait éclore,
comme roses en juin , une profusion de
complimenti à l'adresse de la fée qui
avait réussi cette fète comme elle savait
réussir toute chose.

Quant à Gilbert , ce n'était pas aux
vaines flatteries qu 'il prètait l'oreille. II
guettait les échos, en vérité bien faibles,
d'une musique douce provenant d'un
grand bureau , plus vide de meubles en-
core que les autres, qu 'avaient choisi les
fervents de Terpsichore pour se livrer
à des ébats rythmés, au son d'un élec-
trophone. Le moment vint enfin où il
put en pousser la porte...

L'apparition de deux nouveaux ve-
nus ne suscita pas la moindre curiosi-
le. Les danseurs n 'en poursuivirent pas
moins leurs évolutions. Mais Gilbert et
Nelly, eux , n 'avaient d'yeux que pour
un couple parfaitement assorti. La jeu-
ne fille , gracile, avec des yeux bleus
et des cheveux cendrés, ployait comme
une liane au bras d'un gargon superbe,
race, qui , penche vers son oreille, lui
murmurait des paroles accueillies évi-
demment sans déplaisir.

PREVISIONE VALABLES
JUSQU'À VENDREDI SOIR ,

Valais , nord des Alpes, nord et centre
des Grisons : ciel variable, en general
très nuageux , averses ou orages vers le
soir. Temperature peu changée. Vent
d'ouest en general faibl e, fraichissant
par moments.

Sud des Alpes et Engadine :
Ciel variable, par places beau temps,

probablement sans orages. Températu-
res comprises entre 25 et 30 degrés en
plaine l'après-midi.

insili: 1 :: 1" 
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La Saqe fille du Val d'Hérens

Les villages de montagnes sont tous pareils, semble croire l'é-
tranger. Pareils ? Apparemment. Car chacun a son caractère, ses
humeurs. S'ils s'apparentent par leur genre de vie, par leurs habi-
tants ; ils sont différents par leur situation.

Là Sage porte bien son nom.
Colle à la vallèe comme une hultre à son rocher, ce village est,

dans mon souvenir, associé à une touchante histoire que mon pére
aimait à raconfer.

Un vieillard, là-haut, y avait employé une année à rassembler
quelque argent afin de pouvoir s'acheter une «reine» à cornes. Il
tenait à cette reine comme à la prunelle de ses yeux. C'était une «bru-
ne» d'Evolène qu'on lui avait offerte, un soir, au café de la Place.

Dans la vallèe, bientòt, la «Marquise» regna en véritable rèine.
on l'apercevaif à coté de son maìfre, branlanf la tète, jouant des
cornes et de la queue. Pour le vieillard, elle étaif devenue sa raison
de vivre. Il ne pouvait parler plus de cinq minutes sans prononcer le
nom de sa «bète». Le soir, il descendait à l'écurie, la caressaif , lui
disait toute sa fendresse. Or un jour Marquise perdif un combat. Le
vieillard en fut si bouleversé qu'il tomba malade ef dépérit.

La veille de sa morf , on le vif enfrer à l'écurie avec une petite
scie. Deux bouts de cornes... Marquise ne combattrait jamais plus !

ii : I„.,:I;ìì,;.ì.!.„ Iì:ì ,;..,.;.:;:„ M 'iitiii' ;M;;,I ..,._ ,., ¦ : i : . ¦ . ; .  ::¦ .yyyy ¦::< :.;.::, '.::: ' ." : :  :, . . .::¦. ; :. y y y y , . . •::,,.

— Il l'est, maman. J'aime beaucoup
Jacques, et c'est pourquoi je lui rends
justice. Ce futur diplomate, doublé d'un
artiste, a tout pour plaire à une femme.
Je crains, vois-tu, que le danger ne soit
très proche. Une fois l'incendie allume,
que pourrons-nous .faire ? Mais regar-
de-les, regarde-les donc...

Nelly lui prit la main , qu'elle serra
doucement.

— Du calme, mon cheri , rien n est
perdu ! Dès ce soir , je parlerai à Claire.

— Pourvu qu 'il ne soit pas déjà trop
tard ! J'ai peur , je te le répète. Me sera-
t-il permis, au moins , d'assister à votre
entretien ?

— Pourquoi pas ? Puisque toi , Gilbert ,
tu sais tout...

Elle regagna les salons qui , en peu de
temps, avaient vu se clairsemer les in-
vités. Seuls, à présent, quelques attardés
poursuivaient des conversations d'affai-
ìes. Nelly n 'eut garde de se manifeste!-
à eux. Elle paraissait lasse...

Dans la salle du bai improvisé, on
dansait toujours. Gilbert , demeure de-
bout dans une encoignure, souhaitait —
avec quelle visible ferveur ! — que le
microphone marquàt un temps d'arrèt ,
afin qu 'il pùt aller inviter Claire. Lors-
qu 'il en eut enfin l'occasion , son geste
fut salué d'un beau tollé. Un frère et
une sceur, danser ensemble... Quel scan-
dalo ! Avait-on jamais vu chose pareil-
le ?

Bien contre son gre, force fut  donc à
Gilbert de subir la dictature d'une jeu-
nesse surexcitée, grisée autant de dan-
ses que de champagne. Il se vit entrai-
né, au son d'une rumba , par une bru-
nette sémillante, à l 'instant mème où
Claire, que sollicitaient à la fois deux
gargons, les évincait l'un et l'autre. Ain-
si libérée, elle s'empressa de rejoindre

Cours des changes
Frane frangais 85.50 89.50
Mark allemand 101.50 104.50
Lire italienne 67.50 70.50
Schilling autrich. 16.35 16.85
Frane belge 8.25 8.65
Pesetas 7.— 7.40
Interswiss 10.34 10.49
Livre sterling 12.— 12.30
Dollar 4.28 4.32

Cours obligeamment communiqué
par la Banque Suisse d'Epargne
et de Crédit.

ANTIQUITES !
MAISON ALBINI

Grand-Pont - SION
Tél. (027) 2 27 67 - 2 26 25

Jacques de Saint-Cergues qui , de loin
et le sourire aux lèvres, avait assistè
à la compétition. Une compétition dont
le dénouement semblait lui ètre connu
d'avance...

Pendant ce temps, la « patronne » pe-
netrali dans le domaine de son vieil ami
Guignoux, autrement dit « Boite-à-
Idées ». Celui-ci leva les yeux du dos-
sier qu 'il compulsait pour sourire au vi-
sage familier. Mais , aussitòt , il s'inquie-
ta :

— Vous semblez fatiguée, Nelly...
— Oui. Une reception m'épuise plus

que douze heures de travail. Demain , je
reprendrai le rythme habituel... et il' n'y
paraìtra plus. Je vais d'ailleurs rentrer
rue de la Faisanderie ; on n'a plus be-
soin de moi ici.

— Puis-je vous servir de chauffeur ?
Vous n 'aurez pas la peine de tenir le vo-
lani.

— Non ! Je vais prendre un taxi. Gil-
bert pourra ainsi disposer de ma voitu-
re ; la sienne est en réparation.

— A demain donc, chère amie. Que la
nuit  vous soit reposante !

Une demi-heure plus tard , Mme Char-
merace franchissait l'entrée du char-
mant hotel particulier qu'elle habitait
avec Gilbert , Claire et un couple de do-
mestiques.

— J'attendrai mes enfants  pour dincr,
dit-elle à Cesar , le valet de chambre
qui . à l'occasion , cumulai! cette fonction
avec celle de chauffeur.

(A suivr e)

9 Par son tirage Important, la 3
2 «Feuille d'Avis du Valais» as- 1
9 sure le succès de vos annonces. *



MIVELLES VALAISAIUES
Feux dangereux

A l'approche de la Fète Nationale,
nous attirons l'attention tìu public sur
le danger que présentent les feux de joie
et l'emploi des f eux  d'artifices déton-
nants qui sont la source, bien souvent,
d'accidents et d'incendies. Nous rappe-
lons que le règlement sur la police tìu
feu stipule :

1. — Les f eux  de joie ne peuvent ètre
allumés qu'avec la permission de la po-
llice qui désigné les emplacements, or-
donne toutes les mesures de précau-
ttions et en surveille l'exécution. Cette
autorisation n 'est, cependant, pas exi-
gée pour les feux de joie en montagne
(art. 71 tìu Règlement sur la police du
feu).

2. — Il est interdit aux débitants de
poudre et de feux d'artifice d'en ven-
tìre à tìes jeunes gens de moins de 16
ans.

Les pétards, fusées et tous les explo-
sifs tìe ce genre employés à l'occasion
de fètes, de manifestations sont inter-
dits dans l'intérieur des localités (art.
291 tìu Règi, sur la police tìu feu).

Les contrevenants seront poursuivis
conformément aux dispositions pénales
prévues.

L'inspecteur cantonal du feu

Remerciements
CONTHEY. — Le club des lutteurs

de Conthey remercie tous ceux qui l'on.
soutenu à l'occasion de sa fète alpestre
du Godè (près Derborence) et en par-
ticulier les généreux donateurs et sous-
cripteurs.

Le club veut mériter cet appui. Les
prochaines rencontres vous le prouve-
ront.

Le Comité.

Décès du doyen d'àge
CHAMOSON. — Hier jeud i a eu lieu

à Chamoson l'ensevelissement du doyen
d'àge tìe la commune, M. Auguste Gail-
lard, qui nous quitte au bel àge de
93 ans.

Le défun t, homme tout de droiture
et d'honnèteté, fui au début de ce sie-
de tenancier du débit de sei commu-
nal alors que celle charge était encore
réservée à des particuliers.

Toujours prompt à rendre service, M.
Auguste Gaillard était vivement appré,-
cié, car très connaisseur dans les ques-
tions relatives aux sorns et à l'élevage
du débail on ne faisait jama is appel en
vain à sa serviabilité dans le cas d'une
bète malade.

Ses conTiarssances et son expérience
en la matière fa isaient en effet qu'il
était un peu considéré comme le ,rem 7
pl'agant tout l'ntìiqué tìu vétérinaire.

M. Auguste Gaillard, qui avait élevé
une nom'breuse famille qui lui fait hon-
neur , était le pére de l'actuel vice-pré-
Sident de Chamoson , M. André Gail-
lard et de Mme Vve Abel Favre-GaH-
lard rnstitu'trice à qui nous présentons
ainsi qu 'à tous les proches en deuil nos
sincères condoléances.

En suite de ce décès, le titre de doyen
d'àge tìe la commune passe à M. Jules
Carruzzo de feu Joseph, né en 1874,
et àgé actuellement de 86 ans.

Au Pont Jaune !
RIDDES. — Hier dans 'l'après-midi ,

aux environs de 16 heures, une voitu-
re allemande a quitte la route au Pont
Jaune à Riddes. On déplore des dégàts
matériels.

Une belle exposition
dans le cadre
du Comptoir

MARTIGNY. — Nous apprenons que
la ville organisera , dans le cadre de son
«Comptoir» qui aura lieu du ler au 9
octobre prochain , une exposition d'art
à l'Hotel de Ville. Le vernissage de cet-
te exposition , à laquelle seront invités
les meilleurs artistes valaisans, aura
le jour de l'ouverture du Comptoir. Elle
ne se fermerà pas avec celui-ci , mais
continuerà d'ètre ouverte jusqu 'au 23
octobre. Les autorités de Martigny, par
leur compréhension , ont grandement
favorisé ce projet.

Nudile !
La tenue vestimentaire de certai-

nes gens, en été , a fa i t  couler pas
mal d' encre cette année.

§ Personnellement, je suis favora-
ble au short convenablement porte ,
et je partagé l' avis d'un de mes
confrères de France réputé pour
ètre très large d' esprit , mais qui
s'élève avec force contre l'équipe-
ment ultra-lèger de quelques fem-
mes ultra lourdes.

0 Qu'en des lieux, où Von doit pa-
rattre en public , on se permette de
venir à moitié nue, il est for t  com-
préhensible que cette « tenue » pro-
voque des réactions très... diverses.

$ La rue n'est pas une p lage et la
p lage n'est pas une salle de bain
privée.
§ De sottes femmes — dont quel-
ques-unes aiment provoquer l'opi-
nion publique , sinon les hommes —
se croient autorisées , en raison de
leur plastique bardotienne , à étaler
leurs rondeurs à peine retenues par
des bouts de chi f fons  et de ficelle.

% Des grand-mères du style Elsa
Maxwell — fameuse et fumeusa
commère des U.S.A . — grasses au
lard , tentent d'imiter les jouvencel-
les en se « bikinisant » d' odieuse
fagon.

0 Meme en short , elles sont épou-
vantables à regarder , alors qu'en
robe , elles passeraient comme tant
d'autres personnes anonymes, dis-
crètes.

0 Bien. vétues , elles camoufleraient
habilement les surplus de cellulite
qu'eUes of f rent  à la vue comme les
truies au marche. Les jambons , à
la boucherie , ont au moins le mé-
rite d'exciter notre appetii au lieu
de le couper.

0 J'ai le droit , me semble-t-il , de
me promener en gardant les yeux
ouverts , face à des personnes du
sexe oppose qui ne soient pas répu-
gnant es dans leurs chairs flasques
débordant des cuissettes et des sou-
tiens-gorge tailles dans un mou-
choir de poche... et en n'ayant pas
l'obligation de me serrer le nez
quand ces chairs émettent, par ex-
sudation, des « perles » dont les
meilleurs parfums ne parviennent
pa s à tuer la fè t ide  odeur.

F.-Gérard Gessler.

Communiqué
de la station cantonale

de la protection
des plantes

ARBORICULTURE
Poiricrs : ver des fruits. — Le voi de

la 2e generation du Carpocapse des
fruit s a lieu actuellement. Les condi-
tions atmosphériques n'ont pas été fa-
vorables à l'activité du papillon et pour
le moment le danger d'attaque est en-
core faible.

Dans les vergers de poiriers Williams
cependant , il n 'est plus possible de
retarder le traitement. Suivant les pro-
duits , celui-ci devra ètre effectue au
Plus tard deux à trois semaines avant
la récolte. Les cultures régulièrement
attaquées par les vers de la 2e gene-
ration , seront traitées dès la parution
de ce communiqué, avec

un insecticide autorisé + fongicide
organique + éventuellement acaricide
sPécifique si l'on observe la présence
d'araignées rouges.

Pour les pommiers : attendre un pro-
chain communiqué.

Mineuses : Les mineuses de la 3e ge-
neration commencent à apparaitre. Là
ou il y a déjà eu de forts dégàts en
«- generation , il est indispensable de
utter efficacement contre ces nouvel-
les attaques .

FRAMBOISIERS
Sitót la récolte terminée, on aura

so"i d'enlever tous les bois de deu x
WS et les pousses de l'année super-
MUes ou attaquées par le champignon«u dessèchement des tiges.

Ensuite, on el'fectuera un traitement
'VW la bou illie bordelaisfe à 1% ou un
™we produit cuprique à 0,500 kg.9. ,
"ditionné d'un acaricide spécifique en
035 de présence d'araignées jaunes.

Station cantonale de la protection
des plantes.

Nouveaux guides
Voici la liste des nouveaux guides

Jjnt subi avec succès le cours de 1960:
Andenmatten Richard (1936) Zermatt;

«fflger Anselmo (1930) St-Niklaus; Sur-
fer Otto (1936) Saas-Fee; Cretton Hu-
*JJ (1936) Martigny ; Cretton Marcel
^

831) 
Martigny ; Cretton Pierre (1938)

?.art 'gny ; Darbellay Michel (1934) Or-
rr« ; Gaudin Jean (1938) Evolène ;
^"Tiet Carlo (1936) Naters ; Genoud
Jjnumd (1930) Conthey ; Giroud Ami
"*«) Verbier ; Perren Leo (1933) Zer-
5«; Sierro Adolphe (1935) Hérémence;
°"ill07. Christophe (1937) Martigny.nos félicitations et heureuse carriè-a tous ces jeunes guides.

Le feu détruit
un camion

ST-MAURICE. — Au lieu dit «l'E-
tang» s'est produit hier, un singulier
incendie. Un employé de la Maison
Pelco était occupé à décharger des dé-
chets d'un camion, lorsque celui-ci prit
soudain feu. Des flammes enveloppè-
rent bientòt le véhicule. Les dégàts ma-
tériels s'élèvent à environ 40,000.— ' fr.
Une enquète est en cours pour déter-
mincr la cause du sinistre.

Enfant blessé
SION. — Le jeune Christiian Boll ,

fils de Bernard , comptable à Sion , est
tombe d'un étendage alors qu 'il jouait
devant le domicile de ses parents. Re-
levé avec des blessures, il fut trans-
porté à l'hòpital de Sion.

Succès assure
Vu la nouvelle diffusion de la
«Feuille d'Avis du Valais», dans
tout le canton, les annonces vous
permettent de vendre, de louer
et d'acheter avec succès. Des an-
nonces qui rapportent.

LAWIE SEDUNOISE
ler Aoùt 1960 à Sion

Programme de la manifestation patriotique
19.45 Sonnerie de cloches et rassem-

blement des sociétés sur la place
de la Pianta.

20.00 Prise des drapeaux et départ du
cortège.

PARCOURS : rue de Conthey, Hotel
de Ville, tour de la Grande Fontaine,
court arrèt devant l'Hotel de Ville pour
permettre aux autorités de prendre pla-
ce dans le cortège, rue du Rhòne, pla-
ce du Midi, rue des Remparts et Pian-
ta.

ORDRE DU CORTÈGE : Cyclophile

Messe de Requiem
SION. — Samedi 30 à 8 h. 30, messe

de requiem pour MM. Pierre Parvex
et Lue Genoud, offerte par l'Associa-
tion valaisanne des cantonniers.

Vers une prochaine
consultation populaire

SION. — Nous apprenons que la loi
sur la nouvelle organisation jutìiciaire
du canton qui fut acceptée en deuxiè-
me lecture par le Grand Conseil, sera
soumise au vote populaire au début du
mois d'octobre.

Une première loi sur ce mème objet
fut rejetée par le peuple l'an dernier.

Assemblée des vieillards
renvoyée

SION. — Par suite d'un empèche-
ment imprévu, notre dévouée presiden-
te s'est vue dans l'obligation de remet-
tre à plus tard l'assemblée generale
administrative des adhérents de l'As-
sociation des vieillards, veuves, orphe-
lins et invalides, AVIVO, section de
Sion et environs. C'est en septembre ou
début octobre que nous nous retrou-
verons pour examiner les comptes de
notre association et prévoir nos pro-
chaines actions.

Sédunois, Tambours, Enfants avec lam-
pions, Boys-scouts, Pupilles avec dra-
peaux des distriets, La Suisse, le Valais,
Sion (groupe gymn. dames), Société de
gymnastique des jeunes avec leur dra-
peau, Harrnonie municipale, Drapeaux
officiels avec garde d'honneur, Autori-
tés, Drapeaux des sociétés avec deux
accompagnants, Groupe chanteurs et
chanteuses, Public.

MANIFESTATION SUR LA PLACE
DE LA PLANTA : Production de l'Har-
monie; Allocution de M. Henri Fra-
gnière, Juge cantonal; Chant patrioti-
que; Production des sociétés locales;
Chant patriotique par l'assistance avec
accompagnement de l'Harmonie.

FEU DE JOIE.
21.15 «Sion à la Lumière de ses Etoi-

1 • les» en faveur de l'Aide suisse
aux personnes déplacées, oeuvre du
Rd Pére Pire.

t M. Gilbert Mayor
SION. — Dans la journée d'hier, les

équipes de secours partie s du Chàte-
lard et qui devaient rejoindre le lieu
de chute de M. Gilbert Mayor , ont
réussi à atteindre Vendroit du drame.

Elles devaient retrouver le corps de
M. Gilbert Mayor qui fu t  tue sur le
coup, au cours de sa chute dans les
rochers. La dépouille a été ramenée
à sa famille dans la journée .

La nouvelle de cette mort s'est ré-
pandue tragique en ville de Sion. La
rapidité du drdma surprand. M.  Mayor
sa trouvait , catte semaine encore, à son
poste , au guichet du cinema Arlequin.
Chacun aimait à rencontrer son sou-
rire, se plaisait à apprécier son ama-
bilité.

Et , brusquement , un accident techni-
que Venlève à l' af fect ion des sìens ;
Vote à tous ses amis qui appréciaient
sa simplicité , ¦ sa sollicitude à servir
ses nombreuses connaissances.

M.  Maxjor f u t  un jeune homme ser-
viable , dévoué à son entourage. Spor-
tif  emèrite, il remporta plusiexirs vic-
toires lors de championnats d'armée.
Il aimait le ski et f u t  un skieur de va-
leur.

Nous présentons à Mme et M. Mayor
qui perdent leur f i l s  unique , l' expres-
sion de notre sympathie émue. Qu'ils
veuillent bien accepter nos plus sincè-
res condoléances.

, . Réd.

LE C. A. S.
groupe de Sion

a la douleur d'annoncer le décès sur
venu accidentellement de son cher mem
bre et ami

Exposition d été
au Carrefour des Arts

SION — C est vraiment un carrefour
des Arts : peintres abstraits, semi-
abstraits et figuratifs se réunissent pour
confronter leurs opinione,: leurs dé-
couvertes. - fi :

Lecoultre est incontestablement le
plus qualifié ; il ne provoque pas, il en-
chante par une liberté mesurée et per-
sonnelle. Mondrian cherchait le man-
que complet d'atmosphère, tandis que
Lecoultre veut renier cet ordre insen-
sible. On peut me reprocher cette com-
paraison trop haute ; mais qu'y a-t-il
d'insuffisant à cela ?

Charles Cottet s'éloigne vers une re-
volution plus « informelle ». Dans sa
dernière exposition, il y a quelques
mois, il semblait suivre l'esthétique de
l'Ecole espagnole. Choisira-t-il celle de
Tal Coat ? Je ne sais. Deux qualités,
chez lui , réclament mon enthousiasmé :
finesse variée et interprétation origina-
le, à l'abri de l'accident.

Andenmatten : il nous séduit calme-
ment , il cherche un dépaysement sans
déchirures. Cette rigueur picturale nait
lentement, mais sùrement.

Berger : l'utilisation de ses couleurs
font penser à Poliakoff. L'analogie s'ar-
rète-t-elle là ? Je le pense. La méta-
morphose s'accomplit plus librement. Le
climat devient plus tempere, pour lais-
ser place à une imagination sans ces-
se en éveil.

Hesselbarth : A-t-il la calligraphie
orientale ? Cela est fort possible, car
ses toiles en sont profondément mar-
quées. Son art se rapproche singuliè-
rement de celui de Marc Tobey, voire
Michaux. Mais il ne ferait pas partie
de l'Ecole de New York qui , elle, se
veut violente et désordonnée. Un mys-
tère sans paradoxe, une ruse conscien-
te, une organisation nuancée : Hessel-
barth.

Zeller : ses sculptures en fil de fer
sont très ornementales. Chacun peut se
représenter une danseuse ou autres. Par
ses ceuvres , qui ont toujours une appa-
rence de vie rèvée, Zeller nous fait
participer à sa joie de créer.

Menge : il est un privilégié qui pos-
sedè une trinité rare : une personnali-
té qu 'on ne peut suivre, une merveil-
leuse possibilité de construction , un dy-
namisme sensible et direct.

Chavaz : envoùtement par la couleur,
fraiche intimile , techni que sans dé-
faut. Chavaz reste indépendant dans sa
voie et son ceuvre doit mériter le plus
chaleureux des accueils.

Cérutti : son talent s'affirme et est
lié par deux caractères : besoin conti-
nue! de sobriété, forme pure et pros-
père. Ses compositions ne sont ni exa-
gérées, ni trop subtiles : elles demeu-
rent puissantes. La personnalité s'ac-
croit chez Cérutti , de mème que sa va-
leur et son inspiration : nous espé-
rons vivement qu 'il exposera prochaine-
ment au Chàteau de Villa , à Sierre.

Si vous voulez éviter de sombrer dans
la médiocrité, si vous n 'étes pas un
béotien ou un «sous-développé de l'es-
prit» , comme beaucoup, alors , n 'hésitez
pas, consacrez un soir , une après-midi
au Carrefour des Arts : vous en serez
ravis.

Louis Perraudin.

Gilbert MAYOR
Pour les obsèques, prióre de consul

ter l'avis de la famille.

t
Madame Veuve Ange Dusscx-Aymon

à Ayent ;
Madame et Monsieur Louis Fardel-

Dusscx et leurs enfants , à Ayent ;
Monsieur et Madame Frangois Dus-

scx-Fardel et leurs enfants , à Ayent;
Madame et Monsieur Frangois Dus-

sex-Dussex et leurs enfants. à Ayent
Monsieur et Madame Florian Dussex-

Buchard et leurs enfants , à Leytron;
¦ Madame et Monsieur Bernard Jean-
Dussex et leur fils, à Ayent ;
' Madame et Monsieur Séraphin Sa-
vioz-Dussex et leurs enfants , à Ayent¦ Madame et Monsieur Marcel Savioz-
Dussex et leurs enfants , à Ayent ;
i Monsieur Charles Dussex, à Ayent ;

ainsi que les familles parentes et al-
liées Dussex, Aymon, Bétrisey, Morard.
Bonvin, Praplan ;

ont la douleur de faire part du décès
de- - .- ¦ • .

MONSIEUR

Victor DUSSEX
leur cher epoux , frere , beau-frere,
grand-pére, frère, beau-frère , oncle et
cousin , survenu le 28 juillet 1960.à l'àge
de 69 ans. muni des Sacrements de
l'Eglise.

L'ensevelissement aura lieu samedi
30 juillet 1960, à 10 h„ à Saint-Romain-
Ayent.

Cet avis tient lieu de lettre de faire-
part .

Cercueils Couronnes Transports

J. VCEFFRAY & FILS
Av. des Mayennets - SION

CORBILLARD AUTOMOBILE

t
L'A.C.S.R.

a le pénible devoir de faire part du dé-
cès de

MONSIEUR

Gilbert MAYOR
fils du membre de son comité. L'ense-
velissement aura lieu le samedi 30 juil-
let 1960 à 11 heures.

t
LE GROUPEMENT DES CINEMAS

DU VALAIS

a le pénible devoir de faire part du dé-
cès de son cher membre

MONSIEUR

Gilbert MAYOR
fils de leur dévoué Président.

L'ensevelissement aura lieu le samedi
30 juillet à 11 heures.

t
Monsieur et Madame Gustave Mayor,

à Sion ;
Monsieur Louis Mayor, à Berne ;
Monsieur et Madame Tello Kirchhof

et leur fils Claude, à Genève ;
Mademoiselle Nelly Fatio, à Domo-

dossola ;

ainsi que toutes les familles parentes,
alliées et amies,

ont la profonde douleur de faire part
de la perte cruelle qu'ils viennent d'é-
prouver en la personne de

MONSIEUR

Gilbert MAYOR
leur très cher fils , néveu, cousin, fil-
leul et ami, enlevé accidentellement à
leur tendre affection , le mercredi 27
juillet 1960, à l'àge de 33 ans, muni des
Sacrements de l'Eglise.

L'ensevelissement aura lieu à Sion, le
samedi 30 juillet , à 11 heures.

P.P.L.

Domicile mortuaire : Condémines 34,
Sion.

Prière de ne pas faire de visite.

Cet avis tient lieu de lettre de faire-
part.

Madame veuve Joseph FONTANAZ
très touchée par les nombreuses mar-
ques de sympathie regues à l' occasion
de son grand deuil , remercie très sin-
cèrement toutes les personnes qui , par
leur présence , leurs envois de couron-
nes, de f leurs , leurs of f randes  de messes
et leurs messages , ont pris part à sa
douloureuse épreuve.

Un merci special au cornile du B.P.
des Mayens de Conthey, aux membres
de la Diana de Conthey, à la classe
1912, et aux amis du village.

La famil le  de

M A D A M E  VEUVE

Léontine
WALKER-GABÉOUD

remerete toutes les personnes qui par
leur présence , leur message ou leur
envoi de f leurs  lui ont marque leu*
siimpathie à l' occasion de son deuil.
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I Le monde, la situation et les hommes
! PLACE A L'HABILETE !

Donc, quelle que soit la décision
que prendra , en novembre, l'éledo-
rat des cinquante etoiles, sa nation
sera dotée d'un jeune président. C'est
ce qui résulte du choix opere par
la Convention républicaine de Chi-
cago, laquelle a désigné à l'unani-
mité M.  Nixon pour la candidature
suprème.

Il est à prévoir que la lutte sera
serrée. Et le spectacle de choix ! Les
deux amateurs du fauteuil à la Mai-
son Bianche sont d' assez beaux gar-
gons et Von assisterà vraisemblable-
ment à quelques scènes corsées
d'hystérie féminine dans l'atmosphè-
re de Luna-park que l'infantilisme
américain se plait à créer pour la
drconstance.

Mai s revenons aux choses sérieu-
ses, à commencer par l'àge de ces
messieurs : 47 ans pour les républi-
cains, 43 pour les démocrates. Ce qui
constitué une assurance contre les
accidents cardiaques obligeant le
président à se décharger , pendant
des périodes . plus ou moins longues ,
de ses obligations sur son rempla-
gant. Notons en passant que la for -
mation politico-techni que de M.  Ni-
xon a largement bénéficié des éclìp-
ses de M . Eisenhower. Cela dresse
aussi un rempart contre des atta- '
ques de gàtisme favorisées par les
multiples fatigues découlant du pou -
voir. Je sais que c'est aller là très
loin dans les considérations. Mais
tout de mème — et bien que j' aie
pour lui la plus grande admiration
— je  me pose la question après le
discours paraboli que prononcé par
« Ike ».

J' ai déjà eu l'occasion de relever
ici les mérites de M. Kennedy . Quel
est le maitre atout que M. Nixon
jette dans la compétition ? Huit ans
de vice-présidence, ce qui représen-
te quelque chose. De solide et de
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Le cas du Katanga
( A f p ) .  — Une délégation katangaise

quittera vendredi Elisabethville pour
les Etats-Unis, a annoncé jeudi M. Moi-
se Tschombé, premier ministre du Ka-
tanga , qui a pr écise que le but de ce
voyage était d'éclairer l'opinion inter-
nationale sur ce qui se passe au Ka-
tanga .

tentant.
On pourrait imaginer en bonne lo-

gique que l'àge a joué un róle dé-
terminant dans le choix opere par les
deux Conveniions. Tant il est vrai
que Von attend des gens moins ras-
sis qu'ils se manifestent par des
réactions peut-ètre inférieures en
subtilité tou t en étant plus saii.es,
disons plus mordantes, face  aux évé-
nements et aux porte-paroles des ad-
versaires. Neanmoins, je ne pense
pa s que ce facteur unique ait été
si important en l' occurrence . Je pen-
cherais plutòt pour une auire ver-

La gentille photo de famille fait  toujours son petit effet sur l'éleeteur.
Voici Richard et Pat (un prénom très attirant) Nixon en compagnie de leurs
deux filles Patricia et Julie, 14 et 12 ans. Si M. Nixon est élu , Pat deviendra
la première dame des U.S.A. Mais Mme Kennedy, qui est très jolie , n 'a pas
dit son dernier mot...

sion : les dernières législatures ont
été dominées par le coté « pur »,
parfaitement honnète et idéaliste —
voire trop sentimental — des chefs
US. Aujourd'hui, on semble vouloir
faire confiance à des personnalités

ir (AFP). — De source autorisée, on
confirm e que M. Patrice Lumumba ,
ministre du Congo, arriverà ce matin
au Canada pour une visite de deux
jours.

ir (Reuter). — Le premier contingent de
troupes irlandaises, venu se joindre aux
forces des Nations Unies, est arrive
jeudi dans la province du Kivu. à
2000 km. de Léopoldville.

qui ont fa i t , avec pas mal d eclat ,
la demonstration de leurs qualités
manoeuvrières. Je ne saurais mieux
dépeindre les deux candidats qu'en
utilisant un terme d' orìgine argoti-
que passe dans le langage familier.
Que l'on m'excuse, mais ce sont des
« marioles ». C'est-à-dire exacte-
ment ce qu 'il faut , dans les circons-
tances presentes , à l'Occident pour
traiter avec les finasseurs d' en f a -
ce. Et dans le cas particulier, on
doit rendre cette justice aux deux
grands partis d' avoir rais en avant
ce qu 'ils ont de meilleur, tant pour

conduire la lutte sur le terrain de g
leurs rivalités internes que sur celui, B
bien plus vaste , où se joue en déf i -  1
attive l'avenir de l'humanité.

D. BERGOZ. |
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Ils choisissent la liberté
( A f p ) .  — Le pilote d' un avion DC-3

des lignes intérieurs cubaines af f e e t é  au
service entre La Havane et la provin-
ce d'Oriente , s'est scisi en plein voi du
garde en armes place dans chaque
avion par les autorités cubaines et a
dérouté son appareil sur Miami où l'a-
vion s'est póse jeudi matin .

Une journée en terre helvéliciue
Acquisition de blindés sud-africains

Les freins ayant cède, un car belge s'écrase
contre une maison

Mort mystérieuse
(Ag.). — Mercredi matin, l'on a trou-

ve mort sur le chantier de construc-
tion de Runcabez, de l'usine hydroélec-
trique du Rhin antérieur, le contre-
maitre Johann Tscharner, 55 ans, de
Coire. Il avait le crane fracture. On
suppose qu'il a été écrasé par une ma-
chine Koering dont le conducteur ne
se serait méme pas apercu de l'acci-
dent. La préfecture de Somvix a ou-
vert une enquète.

Le TCS et l'augmentation
des droits d'entrée
sur les carburants

(Ag.) (communiqué). — Le bureau du
Conseil d'administration du Touring
Club Suisse a siégé le 27 juillet 1960
à Berne, sous la présidence de M! R.
Bauder, président centrai du T.C.S.

Il a pris position au sujet de la pro-
position du conseil federa i d'augmen-
ter les droits d'entrée sur les carbu-
rants de 7 centimes par litre. Le bu-
reau du conseil d'administration esti-
me qu 'une telle augmentation n'est pas
nécessaire pour ' réaliser immédiate-
ment la construction des routes natio-
nales. C'est la raison pour laquelle il
proposera au conseil d' administration
du T.C.S . de s'en tenir à la résolution
de l' assemblée des délégué s du 18 juin
à Zoug, limitant l' augmentation à 3
centimes aussi longtemps que la cons-
truction des routes nationales n'est pas
plus avancée et que Vévolution des im-
portations des carburants , des frai s de
construction pour les routes nationales
et du marche des capitaux ne nécessité
pas des méthodes nouvelles de finance-
ment. Il est décide à recourir à tous les
moyens démocratiques pour faire accep-
ter catte solution conforme à l'intérét
general.

Plongeon mortel
(Ag.). — Dimanche dernier, M. Karl

Lengg, d'Oberbuehren (Saint-Gali) plon-
geant dans les eaux du lac dc Romans-
horn, a un endroit peu profond, resta
inanime sous l'eau. Gràce aux soins
qui lui furent prodigués, il reprit con-
naissance, mais gravement blessé à lu
nuque, il devait ètre transporté a l'hò-
pital de Flawil où il vient de soccom-
ber.

ir ( Ag.). — Depuis son ouverture au
public , le 14 mars 1957, la terrasse de
l'aéropor t de Genàve-Cointrin a enre-
gistré un million de visiteurs. C'est une
habìtante de Séon (Argovie), qui a re-
gu à cette occasion un souvenir de la
direction de l' aéroport.

(Ag.). — Le message par lequel le
Conseil federai sollicite des Chambres
l'ouverture d'un crédit de 66 millions
de francs pour l' acquisition de 100 chars
« Centurion V » provenant des stoeks
de l'Afrique du Sud , exposa notammént
la nécessité de remplacer par de nou-
veaux engins les 150 chasseurs de. chars
G-13 utilisés depuis 1946. D' autre part ,
les chars légers AMX-13  — nous en
possédon s 200 — ne sont pas assez
puissants pour appuyer l'infanterie. Ce
sont avant tout des engins d' explora -
tion. Ce sont les chars de 30 à 50 ton-
nes qui conviennent le mieux au com-
bat. Le « Centurion » de 50 tonnes et
le char suisse de 35 tonnes, modèle 58 ,
sont les mieux adaptés à nos besoins.

L'o f f r e  sud-africaine porte sur 203
chars. Des spécialistes suisses se sont
rendus sur place et ont examiné ce
matériel. Au vu de leur rapport , le
Conseil federai propose d' acquérir 100
« Centurions V », 10 blindés de dépan-
nage du mème type , du matériel de
réservé et de remplacement , un trac-
teur lourd « Rotino]f Atlantic » , du ma-

Me Rene Favre,
secrétaire centrai du PPS

SION. — Nous apprenons que Me
René Favre, président tìe Vex , qui vier.it
tìe réussir une licence commerciale à
I'Université de Genève, a été nommé
secrétaire centrai du Parl i Socialiste
Suisse. Nous félicitons ebaleureusement
René Favre pou r Cette nomination et
«es succès d'elude qui s'ajoutent à une
licence en droit et celle tìe politique
économique qu 'il avait ab temi es à I'U-
niversité de Fribourg.

C*est la première fois qu 'un catholi-
que accède à ce poste de secrétaire cen-
trai. (Photo Schmid — Cliché FAV.)

teriel d'instruction et un outillage spe-
cial . Chaque char , avec le matériel de
réservé et de rechange , reviendrait à
278 .000 francs et à 373.000 francs avec
les frais  de transport et de remise en
état. Ce prix est avantageux compare
à celui de la deuxième sèrie des «Cen-
turion » 750.000 francs)  et du « Centu-
rion M K X  » dernier modèle (830.000
francs).  Quant au char suisse 58, son
prix  de revient est évalué à i.200.000 f r .

Si les 100 Centurrions sud-africains
servent au rééquipement de deux grou-
pe s de chasseurs de chars, la dépense
sera de 66 millions de francs.  S'ils ser-
vent à équiper deux nouveaux groupes
de chars, la dépense atteindra 82 mil-
lions , vu la nécessité d' acquérir un ma-
tèrici d' accompagnement complémen-
taire. L'af fectat ion des chars sud-afri-
cains dépendra en definitive du sort
qui sera réservé au proje t de réorga-
nisation de l' armée . Le Conseil federai
relève que l'achat de chars moyens ré-
pond à un besoin réel , que l'armée con-
serve sa structure actuelle ou qu 'elle
soit réorganisée.

Si les Chambres approuvent cet au-
tomne les proposition s gouvernementa-
les , 50 chars pourront ètre revisés et re-
mis en état de marche d'ici la f i n  1962
et les derniers 50 jusqu 'à f i n  1953. La
fabrication en sèrie du char suisse 58
exìgera davantage de temps. Une pre-
mière petite sèrie de 10 en cours de
fabrication pourra ètre livrèe au cours
du second semestre 1961 , mais la pre-
mière sèrie de 50 ne sera lìvrable qu 'en
mars 1965 , les séries suivantes , de 50
chars-également , en octobre 1965 et mai
1966.

L' achat des 100 « Centurions » sud-
africains aurait pour e f f e t  de réduire à
50 seulement le nombre des chars suis-
ses 58 maintenant nécessaires.

L'acquisition proposée entraxnera
d' autres dépenses , notammént pour la
construction de nouvelles halles. Les
carburants , les munitions et éventuel-
lement l' engagement de 50 nouveaux
mécaniciens. Ces frais sont , en partie
tout au moins, compris dans l' augmen-
tation des dépenses courantes prévues
dans le cadre du projet de réorganisa-
tion de l'armée.

ir (Ag. Reuter) . — M. William Tubman,
président du Liberia , a annoncé au cours
de sa conférence de presse hebdoma-
daire qu 'il se rendra à la mi-aoùt à
Zurich où il se soumettra à une visite
medicale. Si les résultats de cet examen
sont satisfaisants, M. Tubman se ren-
dra dans les pays du Moyen Orient.

Écrasé en pleine nuit
(Ag.). — Un cycliste rentrant tardive-

ment au domicile de son patron, a fait
une chute dans la nuit de mardi à mer-
credi, sur la route qui relie les Pont-
de-Martel aux Petits-Ponts. Alors qu'il
se relevait , deux voitures circulant en
sens inverse, arrivèrent a sa hauteur.
Les deux conducteurs ayant du baisser
leurs phares au moment de se croi-
ser, ne le virent ni l'un ni l'autre, et
le malheureux cycliste fut atteint par
l'avant de l'une d'elles et si griève-
ment blessé qu'il succomba peu après.
Il s'agit d'un domestique de campagne,
M. Alexis Demierre, 42 ans, domicilié à
Saint-Aubin (Fribourg) , mais qui s'é-
tait engagé pour la fenaison chez un
agriculteur de la région.
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Un car belge , nous Vavons annoncé hier , qui transportai t  45 personne ,

pour la plupart des touristes britanniques qui al laient  à Davos , avait  entr epr is

venant d'Allemagnc, la descente de la rampe très raide qui méne à la donane

suisse de Bargen , lorsque ses f re ins , ayant  cède , il se precipita à une vitesst

croissante vers la colonne d'autos arrètée au poste de donane. Pour einter

Choc, le c h a uf f e u r  donna un coup de volani à gauche et prit  un peti t  cheta vi

de campagne. Le car rasa la moitié d ' une fon ta ine  et s 'ècrasa en pleine vitesse

contre la maison, du garde forestier Otto Tanner  (notre p hoto). 31 per son nes

furent  blessées.

Histoire de l'art, à Bàie
(Ag.). — La sodété allemande des

historiens de l'art tiendra son prochai n
congrès à Bàie du 2 au 6 aoùt , répon-
dant ainsi à une invitation du semi-
nane bàlois sur l'histoire de l'art. Ce
congrès se penchera sur d i f f é ren t s  p ro-
blèmes artistiques intéressant la Su is-
se et l'Allemagne , ainsi que sur diver-
ses questions en corrélation avec l' expo-
sition « La fami l l e  des peintres Holbein
à Bàie », présentée actuellement dans
la grande cité rhénaxte de Suisse.

ir L'école d'infirmières « Le bon se-
cours » tìe Genève, a recu de la «Rock-
feller Fondation », un montant de
40.000 francs pour les frais que re-
présentent les stages d'études de ses
élèves à l'étranger.

Des occidentaux priés
de quitter Moscou

(Reuter). — Sept étudiants américains
qui tìistribuaient dans la rue, à Moscou ,
des exemplaires de la revue « Ame-
rika », publiée en russe par le Dépar-
tement d Etat , ont été interrompus pai-
la police qui les a retenus plusieurs
heures 'dans une chambre d'hotel. Un
tìes étudiants put toutefois s'échapper et
avertir l' ambassade des Etats-Uni s, qui
« libera » les autres.

La revue « Amerika » est distribuée
à Moscou au nombre de 50.000 exem-
plaires avec l'assentiment des autori-
tés soviétiques.

L'ambassade tìes Etats-Unis à Mos-
cou devait préciser par la suite que
seulemen t 5 personnes avaient été ar-
rètées. Il s'agit de trois américains, un
allemand de l'Ouest et un britannique.
Ils ont été conduits à un poste de poli-
ce, près de l'hotel , accusés de créer du
désordre sur la voie publique et priés
de quitter le territoire soviétique dans
les plus brefs délais.

Situation toujours plus critique en Pologne
où la pression des eaux de l'Oder est felle
qu'elle provoque des renversements de courant

(Reuter). — L'agencè de i ont entrarne la mort de
quatre personnes, et chas-
sé 30 000 autres de leurs
domiciles.

M. J. Tokarski a été dé-
signé par le gouverne-
ment pour coordonner
tous Ies efforts faits pour
lutter contre les innon-
dations.

Pour la première fois
depuis quinze ans, l'état
d'urgence a été décrété
dans le district des Iacs
Warmia et Mazurian , au
nord-est du pays.

On s'attend aussi à ce

presse polonaise PAP a
annoncé jeudi que sous
la pression des flots, les
rivières de Pologne occi-
dentale ont commence à
déborder.

Les flots se déversant
dans l'Oder sont si puis-
sants qu'ils ont renversé
le courant des rivières tri-
butaires dans les provin-
ces de Zielona Gora.

Les journaux de Var-
sovie ont annoncé que les
inondations qui sévissent
actuellement dans la ré-
gion de Cracovie, les plus
terribles depuis vingt ans, que l'état d'urgence soit ture

Rencontre tripartite
à Kiev

( A f p ) .  — L'agencè Tassa signale l' ar-
rivée à Kiev (capitale de la République
soviétique d'Ukraine), de M.  Nikita
Khrouchtchev , ainsi que da M M .  Wal-
ter Ulbricht , premier secrétaire du par-
ti socialiste unif ié  d'Allemagne de l' est
et de M.  Janos Kadar , premier secré-
taire du parti socialiste unifié hongrois.

.Aucune précision n'est donnée pour
le moment sur le but de cette rencon-
tre.

decrete a Varsovie ou il
a più au cours de ces der-
nières 24 heures plus que
pendant un mois normal.
La Vistule atteindrait la
cote d'alerte samedi ou
dimanche. Les relations
ferroviaires entre la capi-
tale polonaise et Craco-
vie ont été interrompues
jeudi à la suite de la rup-
ture d'une digue.

A Lodz, les caves sont
inondées.

La plupart des fermes
sont inondées et le cata-
clysme menacé l'agricul-

ir (Reuter). — L'agencè PAP annoncé
que M. Tadeusz Dietrich, ministre des
finances de Pologne. est decèdè jeudi
en Suède à l'àge de 55 ans. M. Dietrich
était membre du Comité centrai du
part i communiste. Il s'était rendu, il
y a quelques mois, en Suède pour y sui-
vre un traitement medicai.
ir (AFP). — 291 personnes ont été vio-
lées, 10 blessées par des armes à feu,
2 grièvement brùlées et 230 autres ont
subi des sévices divers, indique un rap-
pel de la Commission officielle d'en-
quète sur les sévices subis par Ies eu-
ropéens au Congo.

La Suede
s'est reconnue !

(AFP). — La Suede s est recon-
nue jeudi matin, et sans aucun plai-
sir, dans cette «nation européenne
assez amie», socialiste mais affligée
d'ivrognes et de candidats au sui-
cide, citée comme un exemple a ne
pas suivre par le président Eisen-
hower à la convention de Chicago.

La plupart des membres du gou-
vernement suédois sont en Islande
où ils assistaient à la 8e Réunion du
Conseil nordique. Le silence glacial
et embarrassé des milieux officiels
dc Stockholm a été rompu par un
seni ministre, celui de la défense,
M. Sven Andersson qui a déclare
au journal liberal «Dagens Nyhe-
ter» : «Si Eisenhower a dit cela de
la Suède, on peut ètre content que
sa période de présidence prendra
bientòt fin» .




